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{Lumière sur Lumière, Dieu guide à Sa Lumière qui (Il) veut.}(35/24 an-Nûr)

Lumières 
Spirituelles

L’ÉDUCATION 
‘MAHDAWIYYAH’
des enfants (1)

HALTE AU BLOCUS
AMÉRICAIN

contre le Liban ! www.lumieres-spirituelles.net - Fb: lumieres spirituelles - Telegram: @baa_fr  
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FOI LUCIDE
de s. ZEYNAB(p)

&  d’as-Sajjâd(p)

NOTRE RAPPORT
avec L’ARGENT
Prélude (1)
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p17
Orage sur le 
Montana
Signe de 
Dieu 

p21
Foi lucide de
l’Imam as-
Sajjâd(p) & de
s. Zeynab(p)

p29
«J’ai marché
pour l’Imam
Hussein (as)
de Najaf pour 
Kerbala»

p31
A propos de
l’Apocalypse 
de Jean (2)
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 3 - Éditorial 
4 - La Prière    

Des degrés de pureté d’intention (5-3)

6 - Le Coran  
6-Sourate al-Burûj (85) Les Constellations (11)
9-Quiz sur la s. al-Burûj (85) - Fin  

10 - La relation avec l’Imam(qa)

Renforcement de la relation spirituelle (2)

11 - L’invocation
du mercredi

12 - Connaître Dieu à partir de 
la du‘â’ « al-Bahâ’ » - Préliminaires (2)

14 - Notre réelle Demeure
Récapitulation   

15 - Des états spirituels 
C’était lui !

16 - La Voie de l’Éloquence
Répondre au mal par le mal 

17 - Méditer sur une photo
Orage sur le Montana - Signe de Dieu

18 - Méditer sur l’Actualité
18-Halte au blocus US contre le Liban !
20-Quelles leçons tirer de la crise libanaise ?

 

 

 

 

 

20 - Le Bon Geste
Couper ses ongles le vendredi

21 - Expces Spirituelles des Infaillibles(p)

Foi lucide d’as-Sajjâd(p) et s. Zeynab(p)

22- Exemples des grands savants
Recommandations de sh. H. Kourânî   

23- La Bonne Action 
Jeûner les 9 premiers jours de Muharram

24- Éduquer nos enfants 
Education « mahdawiyyah » (A - 1) 

26- Notre Santé   
26-Notre relation avec l’argent-Prélude (1)
27-Les dents - 1-Ce qui les renforce (1)
28-Nourriture qui développe la mansuétude

29 - Les Lieux Saints 
La marche de Arba’îna - témoignage

31- Expces Spirituelles des autres 
A propos de l’Apocalypse de Jean (2)

33- Le Courrier du lecteur 
A propos d’une vidéo

34- Le Livre du Mois 
« ACHOURA Altérations et responsabilités» 
sh. Mutahharî

36- Le Coin Notes

22-Le fanatisme - 3-Symptômes (2)
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Ces épreuves viennent sans doute 
pour nous réveiller de notre 

insouciance et de notre confort et pour 
nous rappeler que Dieu (qu’Il soit Glorifié) 
ne veut que le bien pour Ses créatures, que 
c’est Lui qui pourvoit et met à notre disposi-
tion tous ces biens pour nous permettre de 
nous perfectionner et de nous rapprocher 
de Lui (et non pas pour nous y vautrer au 
point de L’oublier et de malmener cette pla-
nète et ses habitants) et que le mal en ce 
monde n’est que le résultat de nos actes !

Dieu (qu’Il soit Glorifié) dit dans Son 
noble Livre : {La corruption est apparue 
sur la terre et dans la mer à cause de 
ce que les gens ont accompli de leurs 
propres mains ; afin qu’Il leur fasse goû-
ter une partie de ce qu’ils ont fait, peut-
être reviendront-ils [à Lui].}(41/30 ar-Rûm) 

Ces épreuves sont peut-être aussi comme 
ces examens que les étudiants passent pour 
évaluer leur niveau de connaissance et de 
compétence et accéder éventuellement à un 
niveau supérieur.

En effet, nous sommes-nous demandé 
pourquoi l’Imam al-Mahdî(qa) ne sort pas 
malgré tous ces dérèglements et notre 
besoin de lui(qa) ? Nous sommes-nous inter-
rogés sur nos manques et sur nos défail-
lances qui retardent son apparition ?

Alors, à chacun de voir où il en est ..

Dans ce numéro, nous ouvrons deux 
nouveaux thèmes, le premier se portant 
sur notre rapport avec les biens/argent et 
les maladies du cœur qui s’y rattachent, 
la crise financière que le Liban traverse 
à l’heure actuelle présentée dans la ru-
brique « Méditer sur l’actualité » en étant 
un exemple. Le second porte sur comment 
donner une éducation « mahdawiyyah » à 
nos enfants, c’est-à-dire prêts à suivre et à 
servir l’Imam al-Mahdî(qa).

Le Liban à nouveau mis 
à l’épreuve par une 

terrible catastrophe provoquant 
plus de 170 morts et 6000 bles-
sés, sans oublier des centaines 
de milliers de sans-abris, résul-
tat d’une corruption endémique 
et d’une négligence criminelle !

Nos condoléances pour les vic-
times et nos souhaits de guéri-
son pour les blessés.

Que Dieu fasse Miséricorde à 
ce peuple et lui accorde patience, 
clairvoyance et assistance !

Autant l’élan général, immédiat
de solidarité est source d’espoir, 
autant les tentatives d’exploita-
tion de ce drame par les puis-
sances étrangères et les parties 
locales corrompues soulèvent 
l’indignation, rappelant les agis-
sements de Mu‘awwiyya après 
l’assassinat du 3e calife ‘Uthmân 
pour contrer l’Imam ‘Alî(p) !

A l’approche de ‘Ashûrâ’,  nous 
voici à nouveau privés, après le 
Hajj, de ces grands rassemble-
ments et processions de protesta-
tion, un virus microscopique ayant 
mis à genoux le monde entier ! 

Quelle leçon d’humilité nous 
devrions tirer ! 

Mais il ne nous empêchera pas 
de crier bien fort notre refus de 
l’injustice, de l’humiliation, de 
la capitulation devant les pres-
sions, les sanctions des tyrans 
de notre époque, nos cœurs ani-
més par l’amour pour l’Imam al-
Hussein(p) qui a tracé pour nous 
la voie de la foi, de l’honneur et 
de la dignité !

Non à l’injustice et
à l’humiliation !
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A propos de certains degrés de la pureté (d’intention) (5-3) 
(explications)  

[2]-L’imam al-Khomeynî(qs) cite ici trois facteurs 
qui poussent l’individu à agir ainsi :

1-l’amour pour soi-même – c’est-à-dire accorder une 
importance à soi-même et une valeur infinie à ses 
actes alors qu’ils ne valent rien, ou presque rien. 
Pour illustrer ses paroles ou approcher son idée aux 
gens, il se réfère aux actes commerciaux pratiqués 
dans les marchés entre les gens de ce monde.

2-le shaytân qui est à l’origine de cet amour pour soi 
et de cet orgueil, mis en évidence quand Dieu (qu’Il 
soit Glorifié) lui avait demandé de se prosterner 
devant Adam et qu’il avait alors refusé sous le 
prétexte que Dieu l’avait créé de feu et Adam 
d’argile (cf.12/7 al-A‘râf).

3-l’ignorance, le fait de ne pas connaître ce qu’il 
est réellement, lui et Celui qu’il adore, Dieu (qu’Il 
soit Glorifié). Lui, l’indigent de Dieu, n’est rien, 
alors que Dieu est le Tout-Puissant, le Riche, Se 
Suffisant à Lui-même.

   [1]-L’imam al-Khomeynî(qs) revient sur certains 
degrés de la pureté d’intention et quand il parle de 
1er ou de 2nd autre degré de purification d’intention, 
cela ne veut pas obligatoirement dire que ces degrés 
viennent l’un après l’autre. 

Dans ce degré, l’imam al-Khomeynî(qs) met en garde 
l’individu contre le fait de voir que ce qu’il a fait 
est beaucoup et de ramener cela à des mérites 
personnels et ainsi, renforcer sa confiance en lui-
même. C’est négliger Dieu, son Seigneur, ignorer 
que c’est grâce à Lui qu’il a pu faire ce qu’il a fait et 
oublier que c’était pour Lui qu’il avait agi.

Par exemple, s’il voit que ses glorifications et ses 
louanges à Dieu sont nombreuses, alors son regard 
n’est pas tourné vers Dieu mais vers ces glorifications 
et louanges elles-mêmes ou vers lui-même qui a fait 
ces glorifications et ces louanges. Donc, en fait, il 
ne glorifie ni ne loue réellement Dieu – seuls ceux 
qui ont été purifiés le font. {Gloire à Dieu, Il est 
au-dessus de ce qu’ils décrivent, à l’exception des 
serviteurs de Dieu purifiés.}(1) – Ces glorifications 
et ces louanges ne l’aident pas, en fait, à se 
rapprocher de Dieu ! Même ! Elles l’enferment dans 
la prison du monde ici-bas.
Alors que Dieu nous a donné ces glorifications 
et ces louanges comme un moyen pour nous 
rapprocher de Lui et Le connaître. Elles sont un des 
grands Bienfaits de Dieu. Sans ce Bienfait divin, 
nous devrions nous taire. Aussi, devons-nous réciter 
ces glorifications et ces louanges en sachant que 
nous ne connaissons pas la Vérité (« Dieu est plus 
Grand »). Bien sûr, à l’exclusion de ceux qui ont 
été purifiés qui, eux, ne font pas de leurs louanges 
à Dieu une ostentation, un contentement de soi ou 
autres maladies du cœur (comme le Messager de 
Dieu(s) et les Imams(p) de sa descendance).

(1)159 & 160/37 as-Sâffât : )160( إلَِّ عِبَادَ اللَّهِ الْمُخْلَصِيَن )سُبْحَانَ اللَّهِ عَمَّ يَصِفُونَ )159
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C/Règles de conduite concernant des éléments de la prière
Des règles de conduite concernant 

l’intention
5-A propos de certains degrés de la pureté (d’intention)* (3)

L’Imam al-Khomeynî(qs) revient ici sur certains degrés de la pureté (d’intention) mettant en 
évidence certains éléments qui peuvent ternir cette pureté. Voici un second autre degré.

Un 2nd AUTRE DEGRÉ

[2] Et cela vient de l’ignorance 
de l’individu de sa station et de 
Celle de l’Adoré (que Sa Grandeur 
soit Magnifiée). 

Si le misérable [être] possible(1) 
connaissait la station de son 
manque, de son impuissance, de 
sa faiblesse, de sa misère, et con-
naissait Celle de la Grandeur de la 
Vérité (Dieu), de Sa Gloire, de Sa 
Perfection, il ne verrait jamais son 
acte grandiose ni ne considèrerait 
que c’est lui qui accomplit l’ordre 
[ce qu’il a fait].

Ainsi, le misérable suppose pour 
deux raka‘ts de la prière effectuées – 
qui ne valent pas plus de 80 dinars, 
selon la coutume dans le marché 
des gens de ce monde (et encore, si 
elles sont justes et rétribuées) – des 
suppositions infinies ! 

[1] L’épurement des actes de la 
multitude, du plaisir de l’acte, de la 
confiance en soi et de l’attachement 
à soi-même. 

Et cela fait aussi partie des tâches 
du cheminement du cheminant 
(vers Dieu). Parce que le fait de 
voir que c’est beaucoup obstrue 
le cheminant de la caravane des 
pèlerins vers Dieu et l’enferme dans 
la prison de la nature. 

Cela pousse du mauvais arbre du 
shaytân et provient de l’amour de/
pour l’âme, qui est un héritage du 
shaytân qui a dit à son Seigneur : 
{Tu m’as créé de feu et Tu l’as créé 
d’argile}.(12/7 al-A‘râf )

Le 2nd autre niveau : épurer son intention 
du fait de voir que c’est beaucoup, d’avoir 
du plaisir des actes et d’être content de 
soi, en oubliant Dieu, l’Origine et le But 
de ces actes.

d’après Al-Adab al-Ma‘nawiyyah li-s-Salât de l’Imam al-Khomeynî(qs) – Maqâlat 3  – Partie III – Chap.5 (p184)

(1)« possible » dans le sens qui peut ou ne pas exister, qui a besoin d’Autre pour exister, en opposition à Dieu qui est Existence 
Nécessaire.

*Le mot « ikhlâs » n’a pas d’équivalent en français. Il est souvent traduit par « sincérité » ou « loyauté », alors qu’il a un sens d’être 
pur, épuré, sans mélange. D’où sa traduction ici par « pureté d’intention ».
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Sourate al-Burûj  (les constellations) 85 (11)     
سورة  البروج  

بِسْمِ اللَّهِ الرَّحْمَنِ الرَّحِيمِ 
Bi-smi-llâhi ar-Rahmâni 

ar-Rahîmi,
Par le Nom de Dieu, le Tout-

Miséricordieux, le Très-Miséricordieux,

مَءِ ذَاتِ الْبُُوجِ )1( وَالْيَوْمِ وَالسَّ

شَاهِدٍ وَمَشْهُودٍٍ )3(   الْمَوْعُودِ )2( وََ

wa-s-samâ’i dhâti-l-burûji ; wa-l-
yawmi al-maw‘ûdi ; wa shâhidinn 
wa mashhûdinn ;
Par le ciel aux constellations ! 
et par le jour promis ! et par un 
témoin et un témoigné !

قُتِلَ أصَْحَابُ الْخُْدُودِ )4( النَّارِ ذَاتِ 

الْوَقُودِ )5(إذِْ هُمْ عَلَيْهَا قُعُودٌ )6( وَهُمْ 

عَلَ مَا يَفْعَلُونَ بِالْمُؤْمِنِيَن شُهُودٌ )7( وَمَا 

نَقَمُوا مِنْهُمْ إلَِّ أنَ يُؤْمِنُوا بِاللَّهِ الْعَزِيزِ 

مَوَاتِ  الْحَمِيدِ)8( الَّذِي لَهُ مُلْكُ السَّ

ءٍ شَهِيدٌ)9( وَالَْرضِْ وَاللَّهُ عَلَ كُلِّ شَْ

Qutila as’hâbu-l-ukhdûdi ; an-nâri 
dhâti-l-waqûdi ; idh hum alayhâ 
qu‘ûdunn ; wa hum ‘alâ mâ yaf‘alû-
na bi-l-mû’minîna shuhûdunn ; wa 
mâ naqamû minhum illâ an yu’minû 
bi-llâhi al-‘azîzi al-hamîdi ; al-ladhî 
lahu mulku-s-samâwâti wa-l-ardi 
wa-llâhu ‘alâ kulli shay’inn sha-
hîdunn ;
[Que] soient tués les gens du long 
fossé, [au] le feu aux combustibles ;
alors qu’eux sur/à côté de lui sont 
assis ; et eux sont témoins de ce 
qu’ils font des croyants ; à qui ils 
ne reprochaient que de croire en 
Dieu le Tout-Puissant/Digne, le 
Digne de Louange, à Qui appar-
tient la royauté des cieux et de la 
terre et Dieu est Témoin de toute 
chose.

ثُمَّ  وَالْمُؤْمِنَاتِ  الْمُؤْمِنِيَن  فَتَنُوا  الَّذِينَ  إنَِّ 
لَمْ يَتُوبُوا فَلَهُمْ عَذَابُ جَهَنَّمَ وَلَهُمْ عَذَابُ 
وَعَمِلُوا  آمَنُوا  الَّذِينَ  إنََِّ   )10( الْحَرِيقِ 
تَحْتِهَا  مِن  تَجْرِي  جَنَّاتٌ  لَهُمْ  الِحَاتِ  الصَّ
بَطْشَ  إنَِّ  الْكَبِيُر )11(  الْفَوْزُ  ذَلِكَ  الْنَْهَارُ 
وَيُعِيدُ  يُبْدِئُ  هُوَ  إنَِّهُ   )12( لَشَدِيدٌ  رَبِّكَ 
)13( وَهُوَ الْغَفُورُ الْوَدُودُ )14(ذُو الْعَرشِْ 

الٌ لِّمَ يُرِيدُ )16( الْمَجِيدُ )15( فَعَّ

Reprise de toute la sourate, (avec l’aide des interprétations faites par 
sayyed TabâTabâ’i dans « al-Mîzân », de sheikh Makârem Shîrâzî dans « al-
Amthal », de sayyed Hassan al-Mustafawî dans son « Tahqîq fî kalimât al-
Qurân al-karîm », de d. Mahmoud Bostani dans « at-Tafsîr al-binâ’î lil-Qurân 
al-karîm », de shahîd al-Hawizî dans son « Tafsîr Nûr ath-Thaqalayn », de 
sheikh Ibn ‘Arabî dans son « Tafsîr al-Qurân »).

RÉCAPITULATION ET LECONS TIRÉES DE LA SOURATE 
(2) (suite et fin)

Les éléments du serment : 
le ciel indéterminé avec ses 
constellations, le Jour promis(1),
le Témoin et le Témoigné qui 
font tous allusion à un monde 
autre que celui apparent, 
matériel, de ce bas-monde.

Les Attributs cités par Dieu 
Tout-Puissant quand Il Se 
présente Lui-même à Son 
Messager(s) :
-à la fois plus généraux 
(comme la Violence divine, 
Celui qui pardonne sans cesse, 
le Très Affectueux),
-et plus fondamentaux 
pour d’autres (comme ‘Il com-

mence et Il refait’ (qui indique 
la création et le retour vers 
Dieu), ‘Possédant l’Arche’ 
(qui sous-entend la maitrise 
et la gestion du point de vue 
de la constitution, de la mise 
à l’existence, de la mesure et 
de son maintien), ‘Faisant 
(toujours) ce qu’Il veut’, 
-que ceux évoqués par les 
croyants d’al-Ukhdûd (v.9).  

Les qualifications du « Qurân »
(apparentes et profondes) :
très glorieux (majid) à l’instar 
de l’Arche, protégé dans une 
Table (indiquant un niveau 
supérieur à celui apparent).

Ces éléments semblent avoir un lien avec la grande Mission divine 
confiée à l’être humain lors de sa descente sur terre : le retour de 
la terre (avec ses habitants) à Dieu.
Et les indications spécifiques données ou suggérées dans cette 
sourate concernent :
les piliers (ou ‘tours’) de la 

terre aux cieux : le Messager(s) 
(avec Ses Légataires(p) qui sont 
là pour achever sa mission), 
le noble Coran dans un Tableau 

conservé, 
certaines qualités qu’il faut 

avoir : la foi, la détermination, 
le sacrifice, le jihad (c’est 
grâce au jihad, au sacrifice 

de certains (et d’une certaine 
façon, à l’application de l’ordon-
nance du convenable et de 
l’interdiction du mal) que 
la Religion de Dieu s’est 
maintenue sur terre)
et même les étapes, à travers le 

Jour promis(1), dont la dernière 
station est le Jour du Jugement 
dernier (al-Qiyâmah).

3-Certains éléments évoqués dans cette sourate donnent à penser 
qu’il existe encore d’autres niveaux de lecture de cette sourate, 
une ou des dimension(s) plus profonde(s) de son message, 
comme :
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Sourate al-Burûj  (les constellations) 85 (11)     
سورة  البروج  

Inna al-ladhîna fatanû al-
mu’minîna wa-l-mu’minâti 
thumma lam yatûbû fa-lahum 
‘adhâbu jahannama wa lahum 
‘adhâbu-l-harîqi ; inna al-ladhî-
na âmanû wa ‘amilû as-sâlihâti 
lahum jannâtunn tajrî min tahti-
hâ al-anhâru dhâlika al-fawzu 
al-kabîru ; inna batsha rabbika 
la-shadîdunn ; innahu huwa 
yubdi’u wa yu‘îdu ; wa huwa 
al-ghafûru al-wadûdu ; dhû-l-
‘arshi al-majîdu ; fa‘‘âlunn limâ 
yurîdu ;
C’est que ceux qui ont fait su-
bir des épreuves aux croyants 
et aux croyantes et qui après 
ne se sont pas repentis, à 
eux le châtiment de l’Enfer 
et le supplice d’être brûlés ; 
c’est que ceux qui ont cru et 
accompli de bonnes actions, à 
eux des Jardins sous lesquels 
coulent les ruisseaux, cela est 
le très grand triomphe ; c’est 
que la Force de ton Seigneur 
est terrible ; c’est que c’est 
Lui Qui commence et refait ; 
et Il est Celui qui pardonne 
sans cesse, le Tout-Affectueux, 
Possédant l’Arche, le Très Glo-
rieux, Faisant ce qu’Il veut.

 )17( الْجُنُودِ  حَدِيثُ  أتََاكَ  هَلْ 

كَفَرُوا  الَّذِينَ  بَلِ  وَثَُودَ )18(  فِرْعَوْنَ 

وَرَائِهِم  مِن  )19(وَاللَّهُ  تَكْذِيبٍ  فِ 

جِيدٌ )21(  حِيطٌ )20( بَلْ هُوَ قُرآْنٌ مَّ مُّ

حْفُوظٍ )22(  فِ لَوْحٍ مَّ

Hal atâka hadîthu-l-junûdi ; 
fir‘awna wa thamûda ; bal al-
ladhîna kafarû fî takdhîbinn wa-
llâhu min warâ’ihim muhîtunn ; 
bal huwa qurânunn majîdunn ; 
fî lawhînn mahfûzhinn.
Est-ce que t’est parvenu le 
récit des troupes, de Pharaon
et de Thamûd ? Bien plus ! 
Ceux qui n’ont pas cru [per-
sistent] dans le fait de mentir 
(ou sont en dénégation) et 
Dieu est derrière eux encer-
clant. Bien plus ! Il est un Lu 
lisible très glorieux dans un 
Tableau conservé. (1)qui indique, selon le plus probable (cf. l’avis des savants contemporains dont sayyed 

Mohammed Sadeq Sadr(qs)) le jour de la venue de l’Imam al-Mahdî(qa).

Les faveurs de cette sourate
« A celui qui récite cette sourate, Dieu donne en récompense 10 
bienfaits (hasanât) au nombre des personnes réunies le vendredi et 
le jour de ‘Arafat [c’est-à-dire 10 bienfaits multipliés par le nombre 
de personnes réunies le jour de vendredi et le jour de ‘Arafat]. Et sa 
lecture sauve des craintes et des calamités. » 

(du Messager de Dieu(s), Tafsîr al-Burhân, vol.4 p445)

.../...

L’encouragement au repentir 
(une forme du retour à Dieu) 
introduit dans cette sourate, 
certes de façon secondaire, 
n’est-il pas une indication du 
conflit clair entre incroyants/
croyants et de l’absence d’une 
troisième voie ?
C’est la porte du repentir qui 

permet de rallier le camp de la 
vérité et de la croyance et de 
quitter celui de l’incroyance. 
C’est-à-dire tous ceux qui ne 
sont pas déjà clairement dans 
l’un ou l’autre camp doivent 
nécessairement prendre posi-
tion. Dieu leur enverra des 
épreuves à cette fin. 

Le message est adressé directement au Prophète(s) mais aussi à tous
ceux qui vont lire le noble Coran et réfléchir dessus. Il est là pour 
donner des indications à tous (en fonction de leur capacité de 
réception), quels que soient le temps ou le lieu. 
Il aborde un phénomène 
civilisationnel qui existe 
depuis que l’être humain est 
entré dans le conflit entre le 
vrai et le faux. 
Il fait allusion à des évène-
ments dont les caractéristiques 
ont existé depuis le début des 
temps et continueront d’exister 
jusqu’à la sortie de l’Imam(qa). 

Il est applicable aux évène-
ments à l’époque du Prophète(s) 
à La Mecque avec les notables 
de Quraish.
Et aussi à l’heure actuelle 
(comme le montrent les évè-
nements au Moyen Orient (de 
la Syrie en Irak, du Yémen au 
Bahreïn en passant par l’Arabie 
Saoudite et le Liban)).

Ainsi, toute la sourate parle du retour de la création à Dieu, à un
niveau :

-individuel (le repentir, la mort), 
-collectif (le groupe des chrétiens se sacrifiant pour sauver leurs 

croyances) 
-et global (le retour de toute la création vers Dieu, des profondeurs 

de la terre (auxquelles il est fait allusion par le mot « ukhdûd ») 
à l’ensemble des cieux).
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Sourate al-Burûj  
(les constellations) 85 (11)     

سورة  البروج  

« Celui qui lit la sourate al-Burûj durant ses prières obligatoires, en tant qu’elle est la 
sourate des Prophètes, sera réuni et aura sa place avec les Prophètes, les Messagers 
et les Vertueux. » 

(de l’Imam as-Sâdeq(p), Thawâb al-‘amâl p151, cité par Tafsîr Nûr ath-Thaqalayn, vol.8 p689)

L’HISTOIRE DES CROYANTS D’AL-UKHDÛD 
ET 

LA TRAGÉDIE DE KARBALÂ’

Le rappel de l’histoire des martyrs de Najrân au Prophète 
Mohammed(s), est-il dans le but de préparer le Messager de Dieu(s) 

à la tragédie de Karbalâ’ avec son petit-fils l’Imam al-Hussein(p) qui 
sera une défaite apparente comme pour les croyants d’al-Ukhdûd 
mais une victoire réelle du sang sur les armes ?
Sacrifice nécessaire que l’Imam al-Hussein(p) défendit corps et âme, 
même contre les Anges qui étaient descendus sur terre pour le(p) 
secourir. 
Quel rôle jouent ces tragédies dans l’opération du retour à Dieu ? 
Mettre en évidence la nécessité, entre autres, de la présence de 
certaines qualités, comme la foi bien ancrée dans le cœur, la 
détermination, l’esprit du sacrifice (ce qui implique un non-
attachement à ce monde) et le Jihâd ? 
La présence de ces qualités parmi les croyants sont-elles nécessaires 
pour accélérer la venue de l’Imam du Temps(qa) et le retour du monde 
à Dieu ?
Dans la mesure où la Promesse divine est Vérité, peut-on dire que 
l’histoire des croyants d’al-Ukhdûd est inachevée, et que les martyrs 
seront vengés par la main du Mahdî(qa) ou du Prophète Issa(p) au 
moment de leur sortie (ou au moment d’ar-raja‘at) à l’instar de la 
vengeance de l’assassinat de l’Imam al-Hussein(p) par l’Imam du 
Temps(qa) ? 
D’autant qu’elle a été rappelée au Prophète Mohammed(s). 
Rien ne l’interdit, mais aucun propos rapporté ne l’indique.

Les faveurs de cette sourate (fin)
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  10e concours sur le noble Coran  1442
Testez vos connaissances sur le Coran, en l’honneur de la fin de l’étude de cette sourate al-Burûj (85). 

1)La sourate al-Burûj peut être divisée en quatre parties. Lesquelles ? 
Le nom ou contenu des parties Les versets concernés

1
2
3
4

2)Quand et où vécurent les « compagnons d’al-Ukhdûd » ?  A......……  B......……
A-Epoque des compagnons d’al-Ukhdûd B-Lieu des compagnons d’al-Ukhdûd

a-Au temps du Prophète ‘Issa(p) ? a-En Mésopotamie ?
b-A une époque ancienne, avant Banî Israël ? b-En Palestine ?
c-Peu avant la naissance du Prophète(s) de l’Islam ? c-En Abyssinie  ?
d-Après le Prophète ‘Issa(p) avant l’histoire des

Gens de la Caverne ?
d-Dans une région disputée entre l’Arabie Saoudite 

et le Yémen, au sud de la péninsule arabique ?

3)Reliez les 2 particules suivantes avec leur sens français et ce qu’elles indiquent :
a Bien plus, même I Mettre en valeur le terme de départ (le nom qui suit)
b C’est que II Insister dessus

3 bal   (بَل) c Mais III Rectifier ce qui précède sans nier sa véracité 
d Certes IV en apposition et opposition à ce qui précède

5 inna  ( (إِنَّ e C’est bien sûr V Confirmer des vérités générales
f Même VI Lier ce qui suit à ce qui précède par une insistance
g Malgré VII Mettre en évidence

4)Trouvez la racine du mot écrit en arabe et phonétique et indiquez le sens du mot en français :
1 Qurân           (قُرْآن) a فَازَ I Qui pardonne, efface (péchés, effets)
2 Mahfûzh   (مَحْفُوظ) b كَذَبَ II Propos/récit
3 Takdhîb     (نَكْذِيب) c قَرَأَ III conservé
4 Hadîth        (حَدِيث) d غَفَرَ IV Victoire, succès
5 Fawz             (فَوْز) e حَفَظَ V Ce qui est lu/lisible
6 Ghafûr        (غَفُور) f حَدَثَ VI Déni, mensonge

5)Voici quelques leçons tirées de cette sourate. Vrai (V) ou faux (F) ?
a-Dieu ne punit que les chefs des armées pour les crimes commis par leurs soldats.
b-L’abandon de l’ordonnance du bien et de l’interdiction du mal, cause d’éloignement de l’Imam(qa).
c-Dieu a promis le Paradis à ceux qui croient et font de bonnes actions. Ils sont les victorieux.
d-Les croyants d’al-Ukhdûd croyaient en un Dieu unique et en Issa(p), fils de Dieu. 
e-Le mot « qurân » est dans le sens de quelque chose de récité, lu, rendu lisible aux gens.
f-Les incroyants de La Mecque ont tiré leçon de ce qui est arrivé à Pharaon et Thamûd.
g-Pour que le repentir soit accepté, il n’est pas nécessaire de rendre aux gens leur droit. 

6)Le mot (lawh) désigne :
a-Une tablette spirituelle ? c-Le cœur du Prophète Mohammed(s) ?
b-Une tablette en bois ou en pierre ? d-Un archétype céleste ?
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Supplication
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Ô Imam du Temps ! 
Ô al-Mahdî promis, l’aimé par ce 

peuple ! 
Ô descendant des Prophètes purs ! 
Ô héritier de toutes les révolutions 

unicitaires et mondiales ! 
Notre peuple que voici s’est levé par ton 

souvenir et ton nom, il a éprouvé ta bonté 
subtile durant sa vie et son existence. 

Ô le serviteur vertueux de Dieu ! 
C’est qu’aujourd’hui, nous avons 

besoin de ton invocation qui prend source 
dans ton cœur divin, seigneurial, pur, et de 
ton esprit saint, en vue de rendre victorieux 
ce peuple et cette révolution ! 

Nous avons besoin de la « Main » de 
la Puissance divine qui a été placée en toi 
pour aider ce peuple et sa voie ! 

« Il m’est pénible de voir les créatures 
et de ne pas te voir.. »(1) 

Ô Imam du Temps ! 
Il nous est difficile de voir les ennemis 

de Dieu en ce monde et dans cette nature 
immense qui est [a été créée] pour les 
serviteurs vertueux de Dieu, de constater 
les traces de l’existence des ennemis de 
Dieu, et ne pas te voir, toi, ne pas sentir 
les effusions de ta présence.

Mon Dieu ! 
Par Mohammed et la famille de 

Mohammed, nous jurons par Toi que 
nos cœurs s’attendrissent toujours par 
l’évocation de l’Imam du Temps !

Mon Dieu ! 
Illumine nos yeux par la Beauté du 

Maître du Temps !
Mon Dieu ! 
Fais que ceux-là qui combattent dans 

Ta voie soient les soldats de l’Imam du 
Temps, ceux qui se sacrifient entre ses 
mains ! 

Le renforcement de la relation spirituelle 
avec l’Imam al-Mahdî(qa)  (2)

Après avoir vu, les dernières fois, nos responsabilités pendant l’occultation de l’Imam al-Mahdî(qa), l’imam al-Khâmine’î(qDp) insiste sur 
l’importance d’avoir une relation affective, spirituelle avec l’Imam(qa). Voici la fin de la traduction de ses conférences tenues sur ce sujet 
et rassemblées dans la dernière partie du livre « L’Être Humain de 250 ans »*.

*« L’Être Humain de 250 ans » de l’imam al-
Khâmine’i(qDp) qui rassemble ses conférences 
sur les quatorze Infaillibles(p) et les leçons tirées 
de leur vie. Trad. du persan vers l’arabe par 
s. Abbas Noureddine. Ed. Markez Nûn 2013

(1)Du‘a de La Lamentation (an-Nudbah), 
in Mafâtîh al-Jinân, Ed. B.A.A p1645

Une autre..
Mon Dieu ! 
Par Mohammed et la famille de 

Mohammed, rends le cœur sacré de 
Ton Walî infaillible satisfait de nous ! 

Fais que nous nous tournions vers lui 
et que nous demandions son intercession ! 

Mon Dieu ! 
Par l’honneur de Mohammed et de 

la famille de Mohammed, accélère 

son soulagement et accélère l’instauration 
de ce gouvernement divin !

Mon Dieu ! 
Par Mohammed et la famille de 

Mohammed, place-nous parmi ses 
sympathisants et ses partisans dans 
l’ensemble de nos états et de nos 

affaires !    

O6/04/1359

21/01/1366

pp388-389
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L’invocation du Mercredi
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بِسْمِ اللَّهِ الرَّحْمنِ الرَّحِيمِ 

الحَمْد ُ لِلَّهِ الوَاحِدِ المنََّانِ الماَجِدِ الدَيَّانِ، 
مِيعِ البَصِيِر ؤُوفِ الحَنَّانِ السَّ الرَّ

نْيَا والآخِرةَِ،  اللهُمَّ ألَْبِسْنِي العَافِيَةَ فِ الدُّ
وآنِسْنِي عَلَ الخَلْوَةِ، 

وَآمِنَّي عَذَابَ النَّارِ وَ القَطِيعَةِ، 
لْنِي بِالعَقْلِ وَالفِطْنَةِ يَا حَمِيدُ يَا مَجِيدُ، وجَمِّ

نِ عَلَيْهِ  اللهُمَّ أعْطِنِي الهُدَى وَثَبِتْنِي عَلَيْهِ وَاحْشُْ
آمِناً أمَْنَ مَنْ لَ خَوْفَ عَلَيْهِ، وَحُزْنَ وَ لَ جَزَعَ

إنَِّكَ أهَْلُ التَقْوَى وَأهَْلُ المغََفِرةَِ.

« Louange à Dieu, l’Unique, le Donateur, l’Illustre, le Souverain Juge,
le plein de Bonté, le Tendre, Celui qui entend et voit !

Mon Dieu, revêts-moi de la santé/salut en ce monde et dans l’Au-delà, 
sois ma Compagnie dans ma solitude,
assure-moi contre le châtiment du feu et de la rupture, 
embellis-moi de la raison et de la perspicacité,
ô le Très-Loué, le Très-Glorifié !

Mon Dieu, donne-moi la guidance, affermis-moi sur elle 
et ressuscite-moi en étant la suivant, en toute assurance, 
de l’assurance de celui pour qui 
il n’y a pas de crainte ni de tristesse ni d’angoisse,
car Tu es Digne de la Piété et du Pardon ! » 

citée par Diyâ as-Sâlihîna p329, à réciter le mercredi.

Bi-smi-llâhi ar-rahmâni ar-rahîmi

Al-hamdu li-llâhi al-wâhidi al-mannâni, al-mâjidi, 
ad-dayyâni, ar-ra’ûfi, al-hannâni, as-samî‘i, al-basîri.

Allâhumma albisnî al-‘âfiyata fî-d-dunyâ 
wa-l-âkhirati, wa ânisnî ‘alâ-l-khalwati,

Wa âminnî ‘adhâba-n-nâri wa-l-qatî‘ati, wa jammilnî 
bi-l-‘aqli wa-l-fitnati yâ hamîdu yâ majîdu.

Allâhumma a‘tinî al-hudâ wa thabitnî ‘alayhi 
wa-hshurnî ‘alayhi âminann amna man lâ 
khawfa ‘alayhi, wa huzna wa lâ jaza‘a,
innaka ahlu-t-taqwâ wa ahlu-l-maghfirati.



www.lumieres-spirituelles.net    N°105 - Muharram - Safar 1442 - Août - Sept. - Oct. 2020  12

b

« ... et sur sa famille, les Elus de Dieu 
par lesquels Dieu a triomphé (ou ouvert)
et par la connaissance desquels Dieu est connu. 
Les causes ininterrompues entre le Ciel de la Divinité 
et les terres de la création.

C
O
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U
 

Connaître DIEU  à partir de la du‘â al-BAHÂ’

Le Prophète Mohammed(s) est la clef de 
l’Existence, de l’Existence en Soi (Qui 
se manifeste). C’est-à-dire, quand l’Exis-
tence veut Se manifester, Sa clef est le 
Prophète le plus noble(s) (ou « la Vérité 
Mohammadienne », selon l’expression des 
gnostiques).

Il(s) est le lien entre Celui qui témoigne et ce qui 
est témoigné [ce qui est placé sous le regard 
des autres, ce qui est attesté], entre l’Eternel 
et l’accidentel, entre le Nécessaire et le 
possible.

Avant de commencer à lire cette invocation et son commentaire, nous allons traduire certains 
éclaircissements spirituels, donnés par l’imam  al-Khomeynî(qs) dans la préface de son commentaire de 
cette invocation, qui nous aideront à approfondire sa compréhension.

Tous les Prophètes(p) et tous les gens du 
Tutorat (al-wilâyat) sont les portes de l’as-
cension vers le « Caché de l’Identité », vers 
Dieu, mais lui(s) est l’ensemble de leurs 
portes. Par sa porte, ils sont arrivés. Sans sa 
porte ils n’auraient pas atteint [leur but].

Le « dernier » au niveau de la chaîne de la 
manifestation de la Révélation sur terre, en 
tant que Sceau de la Prophétie, mais le « pre-
mier » en tant qu’il(s) a devancé toutes les 
créatures dans le Pacte (al-mîthâq) et qu’il(s) 
est la première Manifestation de Dieu.

Préliminaires (2)

Les membres purs de la famille du Prophète Mohammed(s)

b

« Que la prière et la paix soient sur la clef de l’Existence, 
le lien entre Celui qui témoigne (ash-shâhid) et ce qui est témoigné 
(al-mashhûd) , 
la porte des portes de Celui à l’Identité dissimulée (ghayb al-
Huwiyyati). » […]
« Le dernier (ou la fin) de la chaîne et son premier (ou le début),
Mohammed, que Dieu prie sur lui... (1)

Le Prophète Mohammed(s)

(1)Sharh du‘â’ as-sahr de l’imam al-Khomeynî(qs), Mu’assassat al-a‘lamî p5.
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b

Dieu n’est connu que par eux(p) et il n’est pas 
possible de connaître Dieu sans connaître le 
« walî » de Dieu, ou « l’Être Parfait », ou le 
« Pôle du cercle de l’Existence ».(3)

Ils sont la cause du contact entre le « Ciel de 
la Divinité » et les « terres de la création » 
et le lien entre ces deux mondes,

le « Ciel de la Divinité » indiquant la Station 
de l’ensemble des Noms de Dieu.

En tant que venant après le Prophète 
Mohammed(s), le Sceau de la Prophétie, ils 
portent en leur fond le sceau de la Prophétie 
et en apparence ils sont les « walis » du 
dernier des Prophètes(s).  

La guidance de façon constitutionnelle est 
parfois exprimée par le fait que s’il n’y avait 
pas d’Imam sur terre, la terre et ses habi-
tants seraient engloutis et par le fait qu’ils(p) 
guident de façon dissimulée les croyants 
vers les niveaux les plus élevés.

Pour l’existence extérieure, il y a deux sortes 
de cheminement vers Dieu :

-celui coercitif, constitutionnel ;
-celui législatif.

La guidance des mondes de l’existence 
de façon constitutionnelle se fait par leurs 
mains et ils(p) sont la guidance par la légis-
lation parce que c’est par eux (leurs mains) 
que les règles de la législation sont apparues 
et protégées.

(2)Sharh du‘â’ as-sahr de l’imam al-Khomeynî(qs), Mu’assassat al-a‘lamî pp5-6.
(3)Cf. ce propos rapporté de l’Imam as-Sâdeq(p) : « Par nous Dieu est connu, par nous Dieu est adoré ». Cf. L.S. du No90 au No101.

L’apparent en eux, le Tutorat (al-wilâyat)
et le fond en eux, la Prophétie et le Message.
Ceux qui guident par la guidance constitutionnelle, secrètement, 
et par [celle] législative, publiquement.
Les Signes complets et les Lumières éblouissantes. »(2)
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trois étapes suivantes :
1-la venue d’al-Qâ’im (al-

Mahdî(qa)), avec, comme 1ère 
étape, l’établissement d’un gou-
vernement mondial islamique(1) 
et la disparition des contraintes 
restrictives de la matière et des 
attachements à elle ;

2-le « retour » (ar-raja‘at) 
ou (yum al-Qarrat) qui ne se 
réalisera pas tant que l’Imam 
al-Mahdî(qa) n’aura pas établi 
son gouvernement mondial et 
procédé aux premières trans-
formations de la terre et ce 
qu’il y a dedans ;

3-la Résurrection (al-
Qiyâmah) où sera établi le 
devenir de chaque individu

Pour le retour à cette 
réelle vie vers Dieu, deux 
possibilités sont offertes à tout  
individu :

1-le passage de la mort et
l’entrée dans ce qui est appelé 
le monde intermédiaire (al-
Barzakh, le monde des images, 
sans matière) jusqu’au Jour de 
la Résurrection (mais alors il 
sera trop tard) ;

2-le repentir et la purifica-
tion intérieure tournée exclusi-
vement vers Dieu (réservée aux 
très proches élus de Dieu). 
Et d’une façon collective, 
globale, pour toute la terre et 
de ce qu’il y a à l’intérieur, le
retour vers Dieu passant par les 

De même, nous avons aussi appris ce 
que représente l’âme : la réelle identité de 
tout être humain, immatérielle, éternelle, 
qui est amenée à se transformer(2), à se 
perfectionner sur terre vers la plénitude 
si elle se réforme dans la direction de 
Dieu jusqu’à sa disparition en Dieu Tout-

selon ce qu’il aura fait sur 
terre : au Paradis ou en Enfer, 
avec la disparition de tous les 
« egos », le Dressement de 
la Majesté et de la Coercition 
de Dieu et l’Apparition de la 
Vérité dans les mondes. 

C’est-à-dire, se réalisera le 
retour vers Dieu : {Certes, 
nous sommes à Dieu et c’est
vers Lui que nous retour-
nons.}(156/2 al-Baqara). 

Déjà existant puisqu’éternel, 
englobant tous les autres 
mondes mais perçu à travers 
les filtres de la matière qui 
donne des contraintes restric-
tives, limitatives (de temps, de 
lieu et de forme).

Par le Nom de Dieu le Tout-Miséricordieux, le Très-Miséricordieux
{Certes, nous sommes à Dieu et c’est vers Lui que nous retournons.}(156/2)

           Récapitulation

Le Retour vers Dieu

L’âme (ou l’esprit) humaine éternelle

(1)Sans doute commence là ce qui est indiqué dans la « Ziyârat al-Jâmi‘at » : « Par vous, Dieu a commencé et par vous 
Il clôt.. » (Mafâtîh al-Jinân, Ed. BAA pp1686-1687) et « Le retour de la création est vers vous et son compte est à votre compte.. »
(Mafâtîh al-Jinân, Ed.BAA p1678).

(2)avec les différents niveaux vus : l’âme, l’imagination, la raison, le cœur, l’esprit et ce qui suit après.

En abordant la question de la mort et de ce qui se passe après la mort, nous avons découvert que 
l’existence de l’être humain ne s’arrête pas en fait à cette vie en ce monde, même que cette vie en ce 
monde n’est que l’apparence, la manifestation matérielle de la réelle vie qui apparaîtra pleinement lors 
du retour vers Dieu.

Puissant, ou vers l’anéantissement si elle 
se corrompt en dissimulant volontaire-
ment ses vices et ses manques, ne se 
préoccupant pas de se réformer. 

{Réussit, certes celui qui l’a purifiée 
[l’âme] et échoue, certes, celui qui l’a 
enfouie.}(9& 10/91 ash-Shams) 

Ainsi, {Comme Il vous a commencés (bada‘a-kum), vous retournez (ta‘ûdûna).}(29/7 al-A‘raf).
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C’était lui !

« Voici ce que me raconta 
un sheikh après le martyre de 
mon fils, lors des cérémonies de 
condoléances. 

Il disait qu’il s’était vu, en 
rêve, à la porte du sanctuaire de 
l’Imam al-Hussein(p), attendant 
avec d’autres gens l’ouverture 
de la porte pour visiter le Prince 
des martyrs(p). Quand soudain 
la porte s’ouvrit, toujours dans 
son rêve et un homme d’une 
trentaine d’années environ sortit 
du sanctuaire. Un homme dans 
le plein sens du terme, paré d’un 
air imposant, aux yeux brillants, 
irradiant de lumière !

Le sheikh raconta :   
« Je regardais son visage avec 

attention, scrutant bien ses traits 
pour voir si je le connaissais. Mais 
je ne l’avais jamais vu auparavant.

Je me réveillai au son de l’adhan 
qui se répandait dans l’aube.

 Je me levai rapidement, mais 
comme submergé d’un sentiment 
de bonheur. 

Son visage restait encore 
dessiné devant mes yeux, même 
si ce n’était qu’une vision.

Son visage me semblait familier 
et m’inspirait de la tranquillité au 
fond de mon cœur. Et pourtant 
je ne l’avais jamais rencontré 
auparavant dans ma vie.

Je me rendis à la mosquée pour 
accomplir la prière du matin 
et une fois finie, je sortis de la 
mosquée et rentrai chez moi.

Ô mon Dieu !
C’était bien lui ! [l’homme qu’il 

avait vu en rêve !]
Sa photo était accrochée aux 

murs !
Une grande affiche le 

représentait visitant le sanctuaire 
de l’Imam al-Hussein(p).

Je m’en approchais et vis écrit 
en bas de l’affiche : 

« Le martyr Abbas..  pour la 
défense du sanctuaire sacré ». »

Le sheikh s’était arrêté, les 
larmes aux yeux. »

D’après le père du martyr 
qui raconta ce que lui avait dit 

un  sheikh après
 le martyre de son fils.

Tiré de zhilâl Zeinab (1), pp40-41.
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Aussi en allusion à une autre règle générale qui est de faire face à certaines mauvaises personnes, quand il 
n’y a pas d’autre solution que d’utiliser la force contre elles à l’égal de ce qu’elles ont fait (tels certains régimes 
ennemis qui agressent avec toutes leurs forces les Musulmans). Comme cela est indiqué dans le noble 
Coran, dans le verset suivant, par exemple : {Combattez dans la voie de Dieu ceux qui vous combattent 
et ne transgressez pas. Certes Dieu n’aime pas les transgresseurs.}(190/2 al-Baqara). 

Répondre au mal par le mal  

Renvoyez la pierre d’où elle est venue,
car le mal n’est repoussé que par le mal !

 
du Prince des croyants(p),

Nahj al-Balâgha, Qasr al-kalâm 316 (ou 305) p722

. ُّ َّ لَ يَدْفَعُهُ إلَِّ الشَّ وا الْحَجَرَ مِنْ حَيْثُ جَاءَ، فَإنَِّ الشَّ رُدُّ
Ruddû al-hajara min haythu jâ’a, fa-inna ash-sharra lâ yadfa‘u-hu illâ ash-sharru.

Ce qui est visé dans la pierre est le mal. Quand il n’est pas possible de repousser le mal par ce qui est le 
meilleur (comme indiqué dans le verset suivant {Repousse le mal par ce qui est meilleur.}(179/2 al-Baqara)), il faut 
repousser celui qui a fait un mal par un mal semblable. Une allusion à la loi du talion évoquée par le verset 
suivant : {C’est qu’il y a pour vous dans le talion, une vie.} (96/23 al-Mu’minûna).

نهج

 البلاغة

(d’après Sharhu Nahj al-Balâgha de S. Abbas ‘Alî al-Moussawî, vol.5 p440)

(d’après Nafahât al-wilâyat de Sh. Makârem ash-Shîrâzî, vol.14 p338)

•ruddû وا  ,répondre : رُدُّ
repousser, renvoyer 
(selon le contexte) à 
l’impératif, 2e p. pl.

•al-hajar َالْحَجَر  : la pierre.

•min haythu ُمِنْ حَيْث :
d’où, sous le rapport de.

•ash-sharr ّ .le mal : الشَّ

•yadfa‘u ُيَدْفَع : écarter, 
repousser au présent.
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Orage au-dessus des plaines du Montana (Etats-Unis, déc. 2016)

« L’Œil de Dieu »

Un des Signes de Majesté de Dieu 
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Peut-on parler du Liban hors du contexte poli-
tique, économique et militaire de la région ? Même ! 
Hors du système économique et monétaire hégémo-
nique mondial imposé par la force des armes et 
à coups de divisions et de corruptions, telle une 
pieuvre étendant ses tentacules sur toute la pla-
nète sous couvert de « mondialisation » ?

Certes, il serait trop long de reprendre l’histoire 
de ce pays – depuis sa création en tant qu’entité 
indépendante par la France(1) jusqu’à la situation 
actuelle, subissant ou se faisant l’écho des soubre-
sauts régionaux, telles la création de l’entité sioniste,

cette tumeur cancéreuse qui a cristallisé et galva-
nisé les antagonismes de la région, et la découverte 
du pétrole, son pillage et l’invasion des pétrodollars. 

Sans doute est-il plus important de mettre à 
nu les jalons politico-économico-financiers qui ont 
abouti à cette situation – qui ne sont ni fortuits ni 
spécifiques au Liban. Du fait de la petitesse du pays, 
de la présence de contradictions plus voyantes, des 
circonstances et de la rapidité des évènements, 
ils sont plus apparents. Cela permettra de mieux 
déterminer -1-contre qui ou quoi se battre, -2- les 
étapes à suivre pour sortir de ce tunnel.

Cette situation particulière financière au Liban a 
vu le jour sous les gouvernements de Rafiq Hariri 
(1992-1998/2000-2004), fraîchement arrivé d’Ara-
bie Saoudite, assurant la mainmise américano-saou-
dienne sur le pays(2). C’est lui qui nomma cet ultra-
libéral Riad Salamé à la tête de la Banque Centrale 
du Liban (BCL) (le 1/8/1993) pour trouver les capi-
taux nécessaires à la reconstruction du Liban.

Ce fut alors la politique des emprunts de l’Etat 
à grande échelle pour la reconstruction en 
priorité du centre de Beyrouth (détruit 
dès le début de la guerre civile (1975)), 
dont le plus grand bénéficiaire fut..
Rafiq Hariri lui-même via sa société privée
Solidere, un endettement tout azimut effectué
avec la collaboration de son gouverneur de la 
Banque Centrale (BCL) et des banques libanaises.

Pour faciliter la venue des capitaux, plusieurs 
mesures furent prises. 
1-L’établissement de la parité fixe entre le dollar 
et la livre libanaise (1$ = 1507LL) en déc. 1997, 
présenté comme un élément de stabilité pour le 

Liban. En fait, un des moyens utilisés par les 
Etats Unis pour imposer sa monnaie et son 
contrôle sur toute transaction effectuée (de 
fait en dollars) dans le monde. Toutes les 

transactions commerciales et opérations export-
import libanaises se firent en dollars, tandis que 
sur le marché local, les deux monnaies étaient 
indifféremment utilisées.

2-La libre circulation des capitaux et le libre-
échange, sacrifiant ainsi les sociétés du secteur 
public au profit de grandes sociétés internationales 
leur faisant faire de juteux profits aux dépens de 
l’Etat et le privant même des droits de douane pro-
tecteurs de la production nationale.

3-La mise en place d’un système bancaire avec un 
haut taux d’intérêt (du genre du système Ponzy 
et autres) et l’assurance du secret bancaire (sauf 
pour les EU qui ont accès à tous les comptes ban-
caires au Liban). 

Tout cela accompagné de la corruption 
d’une bonne partie de la classe politique
et des banques libanaises via la BCL.  

Les capitaux affluèrent, des pays voisins, des 
pays pétroliers, des EU, de ceux de la diaspora
libanaise (toute confession confondue) et même de 
l’épargne des résidents, sans doute attirés par les 
bénéfices élevés. 

Auxquels, il faut ajouter l’argent sale des car-
tels de drogue d’Amérique du Sud – blanchiment 
institué par les Etats Unis, en en faisant profiter les 
banquiers libanais (et non pas le Hezbollah (HBA) 
comme les EU ont eu l’affront de prétendre) – et les 
aides extérieures qui ne firent qu’augmenter l’en-
dettement du Liban..

Le pays opta ainsi pour une économie de rente 
‘dollarisée’ sous tutelle américaine, abandon-
nant la production locale agricole et manufacturière.

Apparemment, la situation tourna court, été 2019. 
Certains parlent de la diminution de l’afflux des 

capitaux à cause de la baisse du coût de pétrole, 
d’autres de l’achat par une banque américaine du 
tiers du capital des principales banques libanaises. 

D’autres du retrait soudain d’un placement 
d’1,4 milliard de dollars d’une banque américaine 
provoquant la panique et l’évasion de dizaines de 
milliards de dollars des banques vers l’étranger(3), 
vidant les caisses du pays, le privant de ses 
devises étrangères et ses habitants de leurs 
dépôts d’argent (non sans mettre aussi en danger 
un des principes fondamentaux du capitalisme).

En parallèle, se développa un marché au noir 
du dollar, via internet, des changeurs et de ‘petites 
mains’ (attirées par un gain rapide présenté sous 
une forme d’opération commerciale fluctuant selon 
l’offre et la demande), entraînant une spéculation 
du dollar, une dévaluation de la livre libanaise, une 
inflation des prix, l’objectif derrière étant d’assécher 
le marché libanais de ses dollars et d’affamer la 
population locale. 

Halte au blocus américano-sioniste 
Le Liban est un petit pays situé au bord de la mer méditerranée, côté Proche-Orient ou Asie de l’Ouest, n’ayant accès au continent que 
par la Syrie (au nord et est), l’entité usurpatrice sioniste constituant sa frontière sud. 

Le processus ou les étalons de la crise d’un point de vue financier  

(1)depuis la proclamation de l’Etat du Grand Liban par la France mandataire en 1920, institutionnalisant les différentes communautés religieuses et 
attribuant une suprématie politique et économique à la communauté chrétienne maronite, et celle de son indépendance en novembre 1943 avec le Pacte 
national établi entre les partisans maronites pro-France et les partisans sunnites pro-Syrie. Cf. les No 19, 31 et 87. - (2) et qui, quand sa mort devint plus 
utile que sa vie, fut lâchement assassiné par ces Américano-sionistes, le 14/2/2005. - (3)Des noms sont évoqués comme celui du directeur de la banque 
de la Société Générale B.L. qui fit sortir plus de 20 milliards de dollars ou d’un ancien 1er ministre libanais.
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contre le Liban !

1-endogènes (locales), le système bancaire déve-
loppé s’étant écroulé après avoir épuisé toutes les 
ressources possibles et transféré les capitaux à 
l’étranger, causes directement liées à la corruption
institutionnalisée et à la cupidité de certains.

Pour sauvegarder la face, l’immuable gouverneur 
de la BCL minimise les chiffres des pertes pour 
empêcher toute possibilité de réformes et de juge-
ment des « criminels ».

2-liées aux manœuvres américaines pour faire
plier le Liban, les Etats-Unis cherchant à imposer
leurs hommes au service de leurs intérêts, à écar-
ter le HBA, à interdire tout investissement de l’Est 
(Chine, Russie, Iran) et même toute ouverture 
vers la Syrie (cf. la loi César(5)) !

3-liées à la faillite du système capitaliste mon-
dial-même, du fait de sa financiarisation, à l’affût 
de nouveaux capitaux, même de façon illégale, 
sous des subterfuges mensongers, quitte à entraîner
les autres dans la chute. (Personne ne peut ignorer 
l’immense déficit budgétaire croissant des EU, une 
dette nationale dépassant les 26 000 milliards de 
dollars, qui ne peut que mener à un effondrement 
du dollar, que certains voient proche.)

En résumé, on peut considérer que les causes de cette crise financière au Liban sont : 

Les solutions proposées 

Oui ! Il s’agit d’une guerre économique américano-sioniste avec leurs vassaux !
Oui ! Le problème est endogène, lié à la corruption, au clientélisme, à l’avidité et à la cupidité !
Oui ! Il est lié à la faillite du système économique libéral mondial, fondé sur la thésaurisation !

Pourquoi maintenant ? 
Ces mesures viennent après l’échec américano-
sioniste (et leurs vassaux) de faire plier la Syrie, 
(en y fomentant des troubles depuis 2011 avec 
l’infiltration des troupes takfiris dont Daesh). 
Et après la constitution de l’axe de la résistance 
qui ne cesse de se renforcer, de l’Iran au Liban, via 
l’Irak et la Syrie !

La multiplication des sanctions économiques et 
l’utilisation de l’arme de la faim pour apparaître 
comme des ‘sauveurs économiques’ ne montrent 
que leur défaite et leur faiblesse.
(Bien sûr, il ne faut pas oublier de mentionner les 
échéances électorales aux USA (nov. 2020) et la 
situation de crise au sein de l’entité sioniste.)

1-Le refus de la capitulation. 
Le gouvernement a alors tenu bon(6), conscient 
que cette nouvelle guerre sur le plan 
économique est la dernière arme entre 
les mains américano-sionistes après les 
bombardements israéliens, les voitures 
piégées, les tentatives de changement 
démographique(7), les groupes terro-
ristes takfiris, le poids économique de 
l’immigration syrienne (à l’égal du tiers 
de la population locale), la fermeture des 
frontières avec la Syrie, les sanctions à 
l’encontre de certaines parties libanaises, 
les ingérences extérieures américano-
sionistes et vassaux, poussant à des ma-
nifestations et des blocages de rue, soi-
disant « révolutionnaires »..

2-L’élaboration d’un plan de redressement et 
de lutte contre la corruption. 

Mais comment le mettre en pratique 
quand tous les rouages du pouvoir ont été 
corrompus, quand le pouvoir judiciaire 
a perdu son indépendance, quand les 
grandes puissances (américano-sionistes 
et leurs vassaux européens et arabes) 
ne veulent pas de réformes qui les met-
traient dehors, malgré leurs déclarations 
moralisatrices?(8) 

A quoi, il faut ajouter l’absence (ou la 
perte) de confiance des Libanais, favori-
sant l’individualisme, l’égoïsme, le déve-
loppement de marchés parallèles (au 
noir) et la manipulation des moyens de 
substance des gens.. 

IRAK
PALESTINE
OCCUPÉE

« Nous ne nous 
rendrons pas et nous 
ne nous plierons pas 
sous la pression de 
la faim ! » (…) 

« Ceux qui misent 
sur notre faim, je les 
rassure, nous n’au-
rons pas faim et 
nous ne laisserons 
pas le Liban avoir 
faim. » (S. Hassan
Nasrallah 16/6/20)

.../...

Le tout de concert avec le gouverneur de la 
BCL et de banques libanaises comme la SGBL (de 
l’aveu des changeurs) et orchestré de l’extérieur,  
Etats-Unis en tête (sanctionnant certains(4)).

Tout cela n’est-il pas déjà arrivé ailleurs ? 
D’où l’importance de connaître les causes d’une 

telle situation, de savoir quel ennemi affronter, de 
comprendre pourquoi à ce moment-là.

(4)cf. les sanctions appliquées contre le Hezbollah (HBA) et à la banque Jamal Trust (qui entraînèrent sa fermeture) du fait qu’elle traitait avec ses asso-
ciations légales. - (5)votée le 20/12/2019 contre la Syrie et entrée en vigueur le 17/6/2020, pénalisant l’économie syrienne et tous ceux qui lui viennent 
en aide comme l’Iran, la Russie et bien sûr le Liban ! - (6) - jusqu’au moment où les parties corrompues ont voulu lui faire endosser, après l’explosion 
tragique du 4/8/2020, la responsabilité de la corruption institutionnalisée et la négligence chronique des gouvernements précédents. - (7) Un des objectifs 
de la guerre de 2006 étant de faire partir les Shi‘ites du Sud-Liban, tout comme l’un de ceux de l’immigration massive des Syriens (en majorité sunnites) 
et de l’empêchement de leur retour en Syrie. - (8)cf. la fuite du directeur de la SGBL aux USA et celle de ses conseillers en France. D’autres coupables de 
cette politique financière criminelle trouvant protection auprès de leur communauté respective (un communautarisme virant au fanatisme) et celle des EU.

Les solutions proposées par le gouvernement d’alors – sans doute l’un des moins corrompus de l’Etat 
libanais, cherchant réellement une sortie à la crise économico-financière du pays (et non pas à se remplir 
les poches) – avaient visé ces trois dimensions.



20« S’assure une maison au Paradis celui qui répand [le salut de] paix
dans le monde. »     (de l’Imam as-Sâdeq(p), Bihâr, vol.73 p4 H9)

« Prends de ta moustache et de tes ongles, chaque vendredi » 
(répondit  l’Imam as-Sâdeq(p) à un homme qui lui demandait de lui indiquer 

un moyen pour être pourvu de ressources, Makârem al-Akhlâq, p39 ou p65)

Se couper  
les ongles   
et la moustache  
chaque vendredi !

LE BON GESTE 

  
  

  
 D

É
C

O
U

V
R

IR
 D

E
S

 R
È

G
L

E
S

 D
IV

IN
E

S

 
www.lumieres-spirituelles.net    N°105 - Muharram - Safar 1442 - Août - Sept. - Oct. 2020  

Quelles leçons tirer de la crise Libanaise ?

Cela suffit-il ?
Le Liban, à lui tout-seul, ne peut présenter une 
alternative à la faillite du système capitaliste 
mondial. 
C’est sans doute là un défi posé à l’Islam authen-
tique de le faire, notamment sous la direction de 
l’Imam du Temps, nommé par Dieu, l’Imam al-
Mahdî(qa). 
Des indications sont données sur ce sujet dans le 
noble Coran, comme :
{Dieu a rendu licite le commerce et illicite le 
gonflement avec surplus (ar-ribâ)(9)}(10) 

et
{Dieu anéantit le gonflement avec surplus 
(ar-ribâ)(9) et fait fructifier l’aumône}(11).

Il y a un autre ennemi, pas des moindres, sans 
lequel les américano-sionistes n’auraient pas 
pu ni ne pourraient encore mener une telle poli-
tique : l’âme instigatrice du mal, avide de biens, 
d’argent, cupide, prête à se prostituer pour satis-
faire ses passions/instincts (ash-shahawât), tant 
au niveau individuel qu’au niveau collectif. 

A titre de conclusion

-en venant en aide aux plus démunis, les
premiers touchés par l’inflation des prix, 
l’appropriation des épargnes et la crise 
économique générale aussi provoquée 
par le coronavirus.

-en faisant preuve de patience, de lucidité
et de mesure.

Cette épreuve économico-financière que traverse 
le Liban – qui est, pourtant, un des rares pays qui 

a tenu tête au diktat américano-sioniste, qui, 
par sa résistance armée (dont la légalité est 
reconnue par les conventions internationales de 
Genève 3 & 4) et sa détermination, a pu vaincre 
l’armée israélienne (soi-disant invincible) et la 
chasser du Liban (à l’exclusion d’une petite en-
clave) et qui refuse l’injustice et l’oppression –

est-elle une corroboration de ce qui est indiqué 
dans ce noble verset :
{Dis : si vos pères, vos enfants, vos frères 
et vos épouses, vos clans, des biens que 
vous avez acquis, un négoce dont vous crai-
gnez la stagnation et des demeures qui vous 
sont agréables, vous sont plus aimables que 
Dieu, Son Messager et la lutte dans Sa Voie, 
alors soyez aux aguets jusqu’à ce que Dieu 
fasse venir Son Ordre. Et Dieu ne guide pas 
les gens dévoyés (al-fâsiqîna)}(12) ? 

Au croyant d’être vigilant et de ne pas se trouver 
parmi les dévoyés !

(9)l’intérêt usuraire étant une des formes 
du (ribâ) illicite. Cf. la rubrique « la santé 
morale » de la revue L.S. à partir de ce 
numéro.
(10)275/2 al-Baqara.
(11)276/2 al-Baqara.
(12)24/9 at-Tawba.

.../...

-en se tournant vers l’Est (l’Iran, l’Irak, la
Chine, la Russie) pour rompre le blocus 
et suppléer aux pénuries. Si certains 
sont convaincus de cette alternative, 
d’autres sont encore hésitants, sans 
doute craignant la rupture avec le camp 
occidental ou la perte de leurs privilèges.
-en (re)développant une production locale
agricole, industrielle, autres).

3-L’émancipation de la tutelle américaine, 4-Le développement de la solidarité, de l’unité, 
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Ces propos mirent ‘Obeydullah en colère. Il remarqua alors ‘Alî(p) ben Hussein(p).
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La foi lucide de l’Imâm as-Sajjâd(p)

et de s. Zeynab(p) !

On fit entrer les femmes qui avaient 
accompagné al-Hussein(p) et les enfants. 
Ibn Ziyâd remarqua une femme qui 
prenait place à l’avant du cortège, 
et demanda qui elle était. On lui 
répondit que c’était Zeynab(p), la fille 
de ‘Alî fils d’Abû Tâleb(p). 

Il l’appela et lui dit : « Louange 
à Dieu qui vous a mis à découvert et a 
démenti votre histoire. »

Sayyida Zeynab(p) répliqua : 
« Merci à Dieu qui nous a honorés 

par son Prophète(s) et qui a éloigné de nous 
la souillure. Il ne met à découvert que le 
corrompu et ne confronte que le débauché. Et 
ce n’est pas nous. »

‘Obeydullah Ibn Ziyâd lui dit alors : 
« Comment vois-tu ce que Dieu a fait de ton 

frère et des membres de sa famille ? »
Sayyida Zeynab(p) de lui répliquer : 

« Je ne le vois pas autrement que joli ! 
Pour ces gens-là, Dieu leur a prescrit 

le combat alors ils ont combattu 
(en combat singulier) et ils ont été 
tués. Dieu te réunira avec eux. 

Tu seras alors confronté à eux 
et pris à partie. Tu verras alors 
pour qui sera la victoire. Que Ta 

mère te perde, ô Ibn Marjâna. »
[Summum du témoignage de foi, de 

soumission à Dieu, de satisfaction dans 
la Satisfaction divine (vue comme la grande 
victoire) et de confiance en la Miséricorde, 
la Justice et la Bonté divines. Il ne sort de 
Dieu (qu’Il soit Exalté) que le Beau et il 
ne sort d’Ahl al-Beit(p) que la Louange et 
la Célébration de Dieu. C’était aussi pour 
elle(p) une occasion d’offrir à Dieu ce qui 
lui était le plus cher, Dieu l’ayant appelée à 
stationner à Sa Porte.]

Après la tragédie de Karbalâ’, les soldats de Yazîd emmenèrent les femmes et les enfants à Kûfâ, captifs, enchaînés, les faisant 
passer dans les rues de la ville, devant les habitants en pleurs, jusqu’à les faire entrer au palais où ‘Obeydullah Ibn Ziyâd les attendait. 
La tête de l’Imam Hussein(p) fut déposée devant lui.(1) Malgré cette funèbre situation, sayyida Zeynab(p) et l’Imam as-Sajjâd(p) donnèrent 
une superbe leçon de foi et de dogme à tous les gens présents qu’‘Obeydullah avait laisser entrer.

 Il demanda : « Qui est-il ? », surpris de 
trouver un jeune homme parmi les 
femmes et les enfants. On lui répondit 

qu’il s’agissait de ‘Alî fils de Hussein(p). 
Il dit alors : « Dieu n’a-t-Il pas déjà tué 

‘Alî fils de Hussein(p) ? »
‘Alî fils de Hussein(p) lui répondit :
« J’avais un frère, ‘Alî, fils de 

Hussein(p), et des gens l’ont tué. »
[Il était nécessaire pour l’Imam 
as-Sajjâd(p) de mettre en évidence 
la responsabilité des hommes 
pour leurs actes accomplis en ce 
monde, pour lesquels ils seront jugés et 
qui déterminent leur demeure éternelle, et de 
restituer la Volonté divine.]

‘Obeydullah de répliquer avec véhémence : 
« Non ! Dieu l’a tué ! »

‘Alî fils de Hussein(p) de lui répondre : 
« {Dieu accueille les âmes au moment 
de leur mort et celles qui ne sont pas 
mortes durant leur sommeil.} »(42/39 az-

Zumar) 

‘Obeydullah cria, en colère : 
« Tu as l’audace de me répondre ! 

Emmenez-le et frappez-le à la nuque ! » 
(C’est-à-dire tuez-le). 

Mais, devant la détermination de 
l’Imam as-Sajjâd(p) et de s. Zeynab(p), Ibn 

Ziyâd, blême, recula et ordonna qu’on les 
emmenât dans une maison à côté de la plus grande 
mosquée, avant de les envoyer à Shâm. 

 (1)cf. Le martyre de l’Imam al-Hussein(p), Ed. B.A.A. pp290-291.



www.lumieres-spirituelles.net    N°105 - Muharram - Safar 1442 - Août - Sept. - Oct. 2020  22

 

L
E

S
 G

R
A

N
D

S
 S

A
V

A
N

T
S

  
 d

es
 e

xe
m

pl
es

Les dernières recommandations de 
sheikh Hussein Kourânî*

(à sa nièce jeune mariée)

1-Toujours faire attention au fait que 
s’observer en permanence dans l’abandon 

des interdits (al-harâm) est la plus grande 
assurance de la réussite dans les deux 
demeures.

2-De même toujours faire attention au fait 
que l’abandon des interdits (al-harâm) est 

l’unique voie pour sauvegarder la dimension 
humaine de l’être humain, la fitra de Dieu selon 
laquelle les gens ont été façonnés (cf. 30/30 
ar-Rûm) parce que tous les interdits sont des 
instincts/passions animaux. 

3-L’assiduité, en fonction de ses possibilités 
et progressivement – avec l’intention de 

renforcer l’abandon des interdits – dans les 
actes d’adoration recommandés suivants :
a-Faire la prière du matin à son premier moment, 
à l’aube – quitte à ne faire au début que ce qui 
est obligatoire et se rendormir après. 
(C’est-à-dire, sans l’adhân et l’iqâmah avant 
la prière, sans le qunût (l’invocation) durant 
la prière, sans les Glorifications de s. Zahrâ’(p) 
et les deux prosternations de remerciement 
après la prière.)(1)

b-Réciter 100 versets coraniques par jour, 
même si c’est en répétant une petite sourate, 
de façon séparée pendant la journée.

c-Demander pardon à Dieu, 70 fois entre les 
prières du matin et de midi et 70 fois entre les 
prières de l’après-midi et du maghreb.

d-Multiplier les prières quotidiennes sur le 
Prophète et sa famille (Que Dieu prie sur 
Mohammed et sur la famille de Mohammed).
محمد) وآل  محمد  على  صل   Pas moins de 100 (اللهم 
fois par jour, même de façon répartie dans la 
journée.

e-Ouvrir un compte (ou une boîte) pour 
l’aumône.

Sheikh Hussein Kourânî (que Dieu lui fasse le meilleur des accueils) envoya à sa nièce (ou petite-nièce), jeune mariée, ce 
qui allait devenir ses dernières recommandations. Après lui avoir transmis ses félicitations, il dit :

*Sheikh Hussein Kourânî (la Miséricorde de Dieu sur lui) fut l’un des fondateurs du Hezbollah-Liban, se préoccupant à donner 
une dimension religieuse, sociale, morale, culturelle, spirituelle voire même gnostique à cette organisation qui vit le jour 
au Liban dans le cadre de la résistance (militaire) contre l’occupation israélienne. Il fut l’un des premiers à expliquer et 
à vulgariser la pensée de l’imam al-Khomeynî(qs) au Liban, à développer le sens de « l’attente » (positive) de l’Imam 
al-Mahdî(qa) et à soulever l’importance du « walî al-faqîh » pendant l’occultation de l’Imam(qa). Il ne ménageait pas 
ses efforts dans les prêches, les conférences, les écrits et même dans la direction d’associations culturelles 
religieuses ou de soutien à la résistance islamique libanaise. Peu de temps avant sa mort, il insistait sur la 
nécessité de boycotter les produits américains, en solidarité aux combattants qui se trouvaient, de fait, 
face à eux, sur le terrain, dans leur lutte contre les groupes terroristes takfiris pour la sauvegarde 
des lieux saints. Il rendit l’âme dans la nuit du vendredi 13 septembre 2019, le 13e jour de 
‘Ashûrâ’ 1441. Une grande perte pour tous les croyants et en premier lieu pour les Libanais.

(1)Cela pour que la prière du matin faite à temps ne soit jamais abandonnée, malgré 
les changements qui arrivent dans la vie d’une personne après le mariage, ces 
allègements suggérés devant être compris comme une sorte d’encouragement.
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Sheikh Tûsî dit qu’il est recommandé de jeûner les 9 premiers jours de ce mois.
Et durant le 10ème jour, il est recommandé de se retenir de manger et de boire jusqu’à 

l’après-midi puis de rompre l’abstinence avec un peu d’argile d’al-Hussein 
(at-Turbah al-Hussayniyya). 

Jeûner les neuf premiers jours
du mois de Muharram
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L’ éducation de nos enfants ... 
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A-Qu’est-ce être « un être humain » ? (1)

Une autre dimension de l’éducation de nos enfants dont il faut tenir compte également dès le début : celle 
relative à la famille fondamentale du genre humain, sa famille « céleste »(1) d’où il provient. C’est-à-dire comment 
donner une éducation « mahdawiyyah » à nos enfants ? Et d’abord qu’est-ce qu’elle représente ? Pour cela, nous 
avons repris les conférences données par sh. d. Shujâ‘î entre les 23 et 30/4/2019 qui ont été divisées en cinq parties : 

A/Rappel du sens de l’identité humaine ; 
B/Les trois critères d’une bonne famille ; 
C/Le message « mahdawî » de la famille ; 
D/Les corollaires ou impératifs de la famille « mahdawiyyah » ;  
E/Développer l’amour pour Ahl al-Beit(p) chez l’enfant.

1-Dieu (qu’Il soit Glorifié) dit, dans Son noble Livre, à la sourate al-‘Asr (103) :
►{Certes, l’être humain est en perdition, 
sauf ceux qui croient, font les bonnes actions, 
se recommandent mutuellement la vérité et se 
recommandent mutuellement la patience.}(2-3)

C’est-à-dire, pour que les êtres humains ne se 
perdent pas, ne deviennent pas autre chose que 
des êtres humains (au sens véritable du terme) ils 
doivent remplir ces quatre conditions :

1-croire (en Dieu, en Son Messager(s),
en la Résurrection) ; 

2-faire de bonnes actions ;
3-se recommander mutuellement la vérité ;
4-se recommander mutuellement la patience. 

Ce qui implique que la vérité et la patience 
sont appliquées par la personne qui les 
recommande. 

Et dans un autre verset présent dans la sourate at-Tawbah (9) :

(1)Cf. les entretiens de sh. Shujâ ‘î in L.S. No94 & 99 & 103

►

•en constituant le juste milieu dans lequel les 
élever et permettre leur épanouissement ;

•en déterminant les principes que doit suivre 
l’éducation des enfants ;

•en rappelant les principes qui doivent être transmis 
aux enfants.

Mais avant, nous devons faire un rappel des étapes 
de la création.

►{Dis : « Si vos pères, vos enfants, vos frères, 
vos épouses, vos familles, des biens que vous 
avez acquis, un négoce dont vous craignez 
la stagnation et des demeures qui vous sont 
agréables, vous sont plus aimables (ahabba) 
que Dieu, Son Messager et la lutte dans Sa Voie, 
alors soyez aux aguets jusqu’à ce que Dieu fasse 
venir Son Ordre. Et Dieu ne guide pas les gens 
dévoyés (al-fâsiqîna). »(24)

Ce verset indique que l’être humain n’est un 
être humain que s’il place l’ensemble des affaires 
de sa vie – dont la famille et les enfants (et par 
conséquent leur éducation) – dans le cadre de ces 
trois amours :
1-l’amour ardent, véritable pour Dieu ;

2-l’amour ardent, véritable pour Son Messager(s) 
(et sa famille(p)) ;

3-le même amour pour la lutte dans Sa Voie.
Le mot (al-fâsiqîna) (à la fin de ce verset) 

indique les dévoyés, les dénaturés, ceux qui n’ont 
pas suivi leur nature fondamentale, qui ne sont 
pas justes, qui ont dévié de la voie juste, saine, qui 
sont sortis des décisions requises de la religion, 
de la raison, de la nature, qui ont remplacé le vrai 
amour, les plaisirs éternels de l’Au-delà par des 
plaisir éphémères, égoïstes de ce monde.

C’est-à-dire, ceux pour qui les pères, les enfants, 
les frères, les épouses, les familles, les biens, le 
commerce, les demeures agréables sont plus chers 
que Dieu, Son Messager(s) et la lutte dans Sa Voie.

Ces deux versets donnent le cadre et les véritables dimensions de la vie sur terre. Ils déterminent par suite les 
orientations à suivre pour l’éducation de nos enfants :
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... « al-mahdawiyyah » (1)
2-Rappel des étapes de la création (de l’être humain)

Ce que l’on peut tirer de cette approche :

Dieu le Tout-Miséricordieux, le 
Créateur, le Tout-Puissant.
Sa première Manifestation 
(divine) dans l’existence, Sa  
‘forme/image’ (sûrat) la plus 
élevée, celle qui L’indique le 
plus, Le manifeste le plus, Lui 
ressemble le plus et qui ne diffère 
de Lui qu’en tant qu’elle L’adore, 
et qu’elle est Son serviteur, est 
appelée « les Exemples les plus
élevés », la Lumière de Moham-
med(s) et de sa famille(p).

De la Lumière de cette 
première Manifestation 
divine, sont créés trois 
mondes, dans l’ordre :
1-al-Jabarût (le monde des

pures intelligences, 
immatériel de façon 
absolue)

2-al-Malakût (le monde
immatériel, des images 
immatérielles)

3-an-Nasût (le monde 
humain).

C’est dans le dernier monde (an-
Nasût), le domaine humain, qu’a lieu 
la distinction hommes et femmes et 
leur mariage. Quand l’union a lieu 
entre un homme et une femme, Dieu 
Tout-Puissant souffle une lumière de 
ces Exemples les plus élevés dans 
l’embryon qui doit naître de cette 
union. Ainsi tout être humain porte 
une Lumière, un Esprit de Dieu Tout-
Puissant, comme Dieu Tout-Puissant 
l’a dit dans Son noble Livre : {Je lui 
ai insufflé de Mon Esprit.}(29/15 al-Hijr)

1- Ce Souffle divin (la Manifestation la plus 
élevée de Dieu (qu’Il soit Glorifié)) est présent 
dans tout être humain, constitue sa particularité. 
Il est représenté par l’Esprit, la Lumière de 
Mohammed(s) et des membres de sa famille(p). 
L’Esprit de l’être humain a en lui-même – avant 
d’être une goutte, de venir en ce monde – ce qui 
le renvoie à ces Exemples les plus élevés. Nous 
pouvons sentir ce Souffle divin à travers cette 
aspiration profonde, présente en chacun d’entre 
nous, vers la Perfection absolue.(1)

2-Comment l’être humain peut-il se rapprocher 
avec certitude de Dieu Tout-Puissant et atteindre 
la station de la Proximité de Lui ? 
Tout simplement, en se rapprochant des 
Exemples les plus élevés. Plus il se rapproche des 
Exemples les plus élevés, plus il se perfectionne 
et se rapproche de Dieu (qu’Il soit Exalté). 

Dieu le Tout-Miséricordieux
Al-Muthl al-A‘lâ 

(les Exemples les plus élevés)
La Lumière de Mohammed et de sa famille

1-Al-Jabarût
(le domaine des pures intelligences)

2-Al-Malakût
 (le domaine immatériel)

3-An-Nasût
 (Le domaine humain)

Arc 
ascendant
Al-Ma‘âd
(le Retour)

Arc 
descendant

Cela correspond au Retour vers Dieu. 
[L’Arc ascendant correspond au retour de l’être 
humain vers Dieu (de son vivant, individuellement 
selon son comportement sur terre, collectivement 
selon des étapes, la première étant l’apparition de 
l’Imam du Temps, l’Imam al-Mahdî(qa)).
L’arc descendant correspond aux différents degrés de 
la Manifestation divine, de l’Un, jusqu’au monde de 
la matière et de la multiplicité.]
Par son comportement (axe ascendant), il peut
devenir « ressemblant » aux Attributs de Dieu
Tout-Puissant, sous le Nom du Tout-Miséri-
cordieux. Ainsi, chaque fois qu’il se rapproche 
du sens du Tout-Miséricordieux, il se rapproche 
de la station de la Proximité de Dieu. 
Chaque fois que sa foi augmente, que son 
comportement s’améliore, que le degré de 
Miséricorde s’élève en lui, il se rapproche de 
Dieu. (Nous y reviendrons dans les détails). 

La prochaine fois, nous allons voir d’autres déductions de cette approche qui nous permettront de mieux 
comprendre l’être humain.
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Notre relation avec 
les biens/l’argent
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Prélude (1)

Les savants de morale musulmans (comme 
sh. Nurâqî dans son « Jâmi‘u as-Sa‘âdât » et 
l’imam al-Khomeynî(qs) dans son « Arba‘ûna 
Hadîthann ») ont traditionnellement considéré 
trois forces (ou capacités) principales de l’âme :

1-La force des passions/instincts 
(al-quwwah ash-shahwâniyyah) 

2-La force de la colère
(al-quwwah al-ghadabiyyah) 

3-La force de l’illusion 
(al-quwwah al-wahmiyyah), 

qu’il faut placer sous le commandement de la 
force de la raison (al-‘aqliyyah).(1)

L’imam al-Khomeynî(qs) a expliqué, dans 
son commentaire du 1er hadîth de « Arba‘ûna 
Hadîthann »(2) que ces trois forces principales 
sont très profitables à la sauvegarde de l’espèce 
humaine et à la construction de la vie en ce monde 
et dans l’Au-delà. 

En même temps, il(qs) a mis en garde contre le 
fait que :

•si la force des passions/instincts prend le 
dessus, le for intérieur de l’être humain aura 
le statut de la bête de troupeau (al-bahîmah) 
(comme les ovins, les bovins, les camélidés) ;

•si c’est la force de la colère(3) qui prend le 
dessus, le for intérieur de l’être humain aura le 
statut de la bête sauvage, féroce (as-siba‘iyyah), 
sa forme « ghaybiyyah » sera celle d’une de ces 
bêtes sauvages, féroces.

•si c’est la force de l’illusion qui prend le 
dessus, le for intérieur de l’être humain aura le 
statut du shaytân, son image prendra une de ses 
formes diaboliques.

Et l’être humain peut même avoir des images 
composées en fonction des effets négatifs de ces 
forces.(4)

Jusqu’ici, nous avons étudié de façon détaillée 
trois maladies principales par lesquelles l’être 
humain est mis à l’épreuve : 

-l’orgueil (al-kibr, at-takabbur) 
(cf. L.S. No56 à 71)

-la colère (al-ghadab) 
(cf. L.S. No72 à 90)

-le fanatisme (al-‘asâbiyyah – at- ta‘assub) 
(cf. L.S. No91 à 104)

Selon les savants de la morale, ces trois 
maladies relèvent de la force de la colère (al-
quwwah al-ghadabiyyah). 

La maladie que nous allons étudier sous le titre 
de « l’amour blâmable pour les biens/argent » 
(qui va englober en fait plusieurs maladies, 
comme la convoitise, l’avidité, l’avarice.. etc) 
relève, selon l’avis de l’ensemble des savants 
de la morale, de la force/capacité des passions/
instincts (al-quwwah ash-shahwâniyyah).

Pourquoi étudier une telle maladie ? 
C’est qu’en fonction de notre façon de nous 

comporter avec les richesses de ce monde, avec 
les biens/argent, nous ne déterminons pas que 
notre état en ce monde et dans l’Au-delà mais 
aussi le type de société dans lequel nous vivons.

Nous allons essayer de mettre en évidence 
cette problématique et de signaler les orientations 
de réflexion données par l’Islam authentique et 
sa philosophie générale par rapport à toutes ces 
questions que l’on pourrait aussi qualifier d’ordre 
économique, voire même écologique.

Très vaste domaine qui mérite que les savants
(non seulement de morale) s’y attardent pour 
déterminer le type de société que nous voulons, 
ou plutôt nous devons construire pour permettre 
le plein épanouissement et le perfectionnement 
de l’humanité en ce monde et la félicité dans 
l’Au-delà. 

En prélude, nous allons aborder un premier 
aspect : notre relation avec les biens/argent.

Voici l’étude de nouvelles maladies du cœur dont les conséquences touchent un très vaste domaine concernant à la fois chaque 
individu, la (ou les) société(s) et tout l’univers : celles de la convoitise, de l’avidité et de l’avarice réunies sous le titre des méfaits de 
l’amour (blâmable) pour les biens/argent (al-mâl).

(1)cf. L.S. No18.
(2)al-Arba‘ûna Hadîthann » H1 pp41-42.
(3)pour plus de détail, cf. L.S. No73 et 74.
(4)cf. L.S. No19.
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Boire de l’eau de pluie d’avril lue

Manger un morceau de pain 
après la prière du matin

Rompre le jeûne avec de l’eau tiède

Mâcher une gomme, de l’oliban

1-Ce qui renforce les dents (1) 

Les Dents

Boire de l’eau de pluie d’avril « lue » (cf. L.S. 
No11)
Le Messager de Dieu(s) enseigna à l’Imam ‘Alî(p) un 
médicament que l’Ange Gabriel(p) lui enseigna :
-Prendre de l’eau de pluie du mois d’Avril et lire dessus 
70 fois chacune des sourates suivantes : al-Hamd (1), le 
verset du Trône (v.255, s. al-Baqara 2), al-Ikhlâs (112), 
al-Falaq(113), an-Nâs (114), al-Kâfirûna (109). 
(Et selon un autre propos rapporté, il faut ajouter la 
sourate al-Qadr (97), 70 fois.) 
Puis dire 70 fois : ُأكَْبَر ُ  Wa-llâhu akbaru Et Dieu est وَاللَّ
plus Grand ! 
Puis 70 fois :  ُ  Wa lâ ilâha illâ Allâhu Il n’y a وَلا إلِهَ إلِاَّ اللَّ
de Dieu que Dieu ! 
Puis prier 70 fois sur Mohammed et la famille de 
Mohammed. 
-Boire de cette eau le matin et le soir pendant 7 jours 
consécutifs. Elle est une panacée universelle agissant 
sur tous les maux physiques et moraux. 
Dans ce long propos sur les bienfaits de cette eau sur 
laquelle ont été lus ces versets coraniques, rapporté du 
Messager de Dieu(s), le tenant de l’Ange Gabriel(p), il est 
dit (entre autres) : [Cette eau] « renforce la racine des 
dents, bonifie la bouche, fait que la salive ne circule pas des 
racines des dents, arrête (coupe) la glaire.. »

(Mustadrak al-Wasâ’il, vol.17 pp32-33)

Manger un morceau de pain après la prière
du matin (cf. L.S. No2)
« Quand tu as fini la prière du matin, mange un morceau de pain 
car il rend ton haleine bonne, éteint ta chaleur, raffermit tes 
molaires, renforce ta gencive, te fait parvenir des subsistances et 
rend bon ton comportement. »  

(de l’Imam as-Sâdeq(p), Mustadrak al-Wasâ’il, 
vol.16 p281-2 ; Bihâr, vol.63 p345-6)

Rompre le jeûne avec de l’eau tiède (cf. L.S. 
No63 & 64)
« Le Prophète(s) rompait le jeûne avec quelque 
chose de sucré et s’il n’en trouvait pas, avec de l’eau 
tiède et il disait : « Elle purifie le foie et l’estomac, bonifie 
l’haleine et la bouche, renforce les dents et la pupille, 
fixe le regard, lave les péchés, calme les veines excitées (la 
tension) et l’amertume (la bile ou le fiel) dominante, coupe 
la glaire, éteint la température dans l’estomac et fait partir 
le mal de tête. » » 

(de l’Imam as-Sâdeq(p), Makârem al-Akhlâq p27-28 ; 
Bihâr, vol.16 p242 ; Wasâ’il ash-Shî‘at, vol.10 p158)

Mâcher du lubân ou oliban (cf. L.S. No0)   
« Mâcher du lubân ou oliban [une gomme à mâcher] 
renforce les dents, empêche (ou fait partir) la glaire, 
fait partir le vent [la mauvaise haleine] de la bouche. »   

(du Prince des croyants(p), Bihâr, vol.63 p443)
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Par [la grâce du] Nom de Dieu le Tout-Miséricordieux, le Très-Miséricordieux
{Ô vous les gens, mangez ce qui est licite et bon de ce qu’il y a sur terre !}(168/2)
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Nourriture qui développe 
la mansuétude*  

(al-hilm)

*le contraire de la colère.
1)Wasâ’il ash-Shî‘at, vol.25 p169 ; Makârem al-Akhlâq p172 – 2)Bihâr al-Anwâr vol.63 ou 66, p431 H 15 ; Wasâ’il ash-Shî‘at, 
vol.16 p291 – 3)Makârem al-Akhlâq de Sheikh Tabursî, pp158-159 – 4)de l’Imam as-Sâdeq(p)  in Bihâr al-Anwâr vol.63 p262.

 Le coing (cf. L.S. N°55)  

 Ce qui est tombé de la table (cf. L.S. N°11)  

 Des dattes à la femme enceinte (cf. L.S. N°4)  

 Le riz (cf. L.S. N°13)  

Le Messager de Dieu(s) dit : « Mangez du coing à jeun. » 
Puis, il(s) ajouta : « Ô ‘Alî, celui qui mange du coing pendant trois jours à 
jeun, son esprit est purifié, son intérieur s’est rempli de mansuétude et de 
savoir et il s’est protégé des ruses d’Iblis et de ses soldats. »(1) 

« Si le riz était un homme, il serait plein de mansuétude, disait le Messager 
de Dieu(s). »(4)

Le Messager de Dieu(s) disait : « Donnez des dattes à la femme qui est 
arrivée au dernier mois avant son accouchement, son enfant sera plein 
de mansuétude et pur. »(3)  

Dans un noble propos du Prophète(s), rapporté par l’Imam al-‘Alî(p) : 
« Tout ce qui tombe de ta table, éloigne de toi la pauvreté ; il est la dot 
de la Houri al-‘Aîn. Celui qui le mange, son cœur se remplit de savoir, de 
mansuétude, de foi et de lumière. »(2) 
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J’ai marché ! 
Oui j’ai marché !
J’ai marché pour l’imam Hussein (as) 

de Najaf pour Kerbala. 
Une marche de 100 km sous le soleil 

de l’Irak avec pour seul objectif :
CHERCHER L’AGREMENT 
D’ALLAH, en perpétuant une tradi-
tion vieille de près de 1400 ans. 

En effet durant le mois de Safar les 
musulmans commencent la marche 
vers Kerbala qui s’achève le 20 de 
ce mois appelé Arba‘ine de l’Imam 
Hussein. 

Le premier à le faire fut le 
compagnon du prophète Jabir ibn 
Abdellah ensuite Zenab bintou Imam 
Ali (as).

Dans cette marche angélique, j’ai senti les 
pas de l’Imam du Temps parmi nous qui nous 
encourage à marcher et j’ai senti la présence de tous 
les Prophètes avec nous et (on a senti) le parfum des 
anges qui battaient leurs ailes autour des marcheurs 
de l’imam Hussein.

J’ai touché du doigt l’hospitalité du grand peuple 
irakien. Oui une hospitalité nulle pareille dans le 
monde malgré la pauvreté ambiante qui touche ce 
peuple, ils se battent pour accueillir et servir les 
visiteurs de l’imam Hussein (as). 

J’ai compris pourquoi ce pays ou cette zone a été 
choisi comme lieu de l’évènement : Allah n’a-t-
il pas dit dans la sourate 6 (al-An‘âm) verset 124 
« Allah sait mieux où placer Son message » ?

A côté de ces Irakiens, vous avez aussi des 
croyants venus de par le monde qui construisent 
des campements (Mawkib) où on y trouve des lieux 
de repos, des repas, des toilettes ambulantes etc. 
j’ai vu les campements des indiens, des iraniens, 
des pakistanais, des belges, des canadiens, des 
américains, des koweitiens et aussi des africains 
pour la plupart du Nigeria. Le Cameroun était aussi 
présent (à travers ma modeste personne, le frère 
Osman et d’autres venus d’Iran). 

C’est extraordinaire ! Tous ces services gratuits !
Et pour la plupart on vous oblige avec sympathie à 
les accepter au nom de l’Imam Hussein. 

De Najaf à Karbalâ’ (en Irak)

La marche de Arba‘îna vers l’Imam al-Hussein(p)

(Témoignage*) 
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Je n’oublierai pas le Mawkib de Belgique 
au poteau 325 où j’ai trouvé des jeunes 

dévoués au service de l’imam Hussein qui 
m’ont permis de servir les marcheurs 
très tard dans la nuit. J’ai passé la nuit à 
ce niveau et le matin j’ai pris la route. 

Oui la route vers l’objectif : 
l’imam HUSSEIN. 
Sur ma route, j’ai rencontré une forte 
délégation conduite par le grand 
savant jurisconsulte Marji Bashir 
Al-Najafi, ce vieillard octogénaire, 
marchait aussi malgré son rang 
social très élevé dans le clergé chiite 
et j’ai eu cette chance de l’embrasser 

et nous avons éclaté en pleurs. 
Oui pleurer (sur l’Imam al-Hussein(p)) 

c’est l’arme du croyant vers le 
rapprochement de la satisfaction divine. 

D’importantes mesures de sécurité sont prises. 
Les policiers et les soldats sont partout, on voit des 
hélicoptères sillonner le ciel. A l’entrée de certaines 
villes, il y a des checkpoints. Un tel déploiement 
vise à dissuader les terroristes mais nous savons 
bien qu’il est impossible de garantir la sécurité vu 
le nombre de personnes qui affluent.
Mais rien ne dissuade les millions de pèlerins de 
commémorer l’Arba‘ine.  
A un moment j’ai même souhaité le martyre dans 
cette marche. Oui car le martyr est éternel. Chaque 
fois que j’avais soif je pensais à la soif d’Ali Asghar; 
chaque fois que j’étais fatigué je pensais à la fatigue 
d’Abbas ibn Ali.

..../....
*Témoignage d’un converti, handicapé depuis près de 35 ans, marchant avec des béquilles depuis son enfance, qui a parcouru cette 
quelque centaine de km, malgré son handicap, la fatigue et les douleurs supplémentaires.

Kawkib 
Belgique
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De Najaf à Karbalâ’ (en Irak)

La marche de Arba‘îna vers l’Imam al-Hussein(p)

(Témoignage*) 

..../....

Oui j’ai marché !
J’ai marché parce que la marche vers 
Kerbala pour la visite de l’imam Hussein 
est une occasion de charger sa batterie. 
Vous savez ! Le cœur de l’homme est 
une batterie spirituelle qui, à cause des 
péchés, se décharge progressivement et la 
meilleure occasion pour la recharger est 
la visite de Arba‘ine. 

La marche de Arba‘ine est la 
marche de l’islam, le chemin qui 
mène vers Allah. C’est le chemin 
de l’amour dessiné par le sang de 
l’Imam Al Hussein(as).  

Dans cette marche, j’ai vu de mes 
yeux la piété, la bonté, la générosité et 
le sacrifice pour l’autre. J’ai eu honte de 
mes actes. J’ai pleuré!  

J’ai compris le vrai sens du sacrifice de 
Hussein (as). J’ai compris les difficultés 
de Zeinab (as). Oui c’est une école.

La particularité et la beauté de la visite de 
Arba‘ine est la présence de centaines de 
cortèges. 

Chaque cortège porte des banderoles avec 
le nom de sa ville ou de sa région. 

L’un des plus importants en Irak arrive de 
Bassora [deuxième ville du pays, située à 
l’extrême sud et majoritairement chiite], 
mais j’en ai vu qui sont venus de Qom 
en Iran, du Bahreïn, de France, d’Inde, du 
Pakistan et même du Qatar, sans oublier le 
grand cortège venu de Médine, la ville du 
Prophète(s), avec des centaines de jeunes 
saoudiens criant :
LABAYKA YA HUSSEIN ! 
LABAYKA YA RASSOULULLAH ! 

Les pèlerins entonnent des chants chi‘ites 
qui évoquent le martyre d’Husseïn. 

Il y a aussi des mises en scène pour 
rappeler les membres de sa famille 
qui ont été faits prisonniers et dont une 
partie a également péri après la bataille 
de Kerbala, comme sa sœur Zeinab ou sa 
fille Rokaya. 

Oui j’ai marché  pour l’Imam 
Hussein, car il est le bateau de 
sauvetage et l’intercesseur de la 
communauté de son grand père 
Mouhamad (saw).  

Oui j’ai assisté à ce grand 
rassemblement humain unique 

au monde dont la plupart des médias 
occidentaux et arabes ne parle pas.

Oui j’ai marché  et je marcherai l’année 
prochaine et durant le restant de ma vie, si 
Dieu le veut car c’est ça l’Islam. 

Le saint Prophète Muhammad est avec le 
message et l’imam Hussein à travers son 
sang a éternisé le message.

Ali Bernard Changam, écrivain camerounais

L’amour 
pour al-
Hussein(p) 
nous unit 
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A propos de l’Apocalypse de Jean (2)
Dans le numéro précédent, la revue Lumières Spirituelles avait commencé à reproduire les principaux passages d’un article écrit par 
Régis Burnet sur l’Apocalypse de Jean* qui avait particulièrement attiré son attention. En effet, cet article expose différentes inter-
prétations du Texte de Jean (a)), avec les commentaires de l’auteur Régis Burnet (b)) qui se veulent « scientifiques » selon des 
critères actuels (matérialistes) occidentaux. Après avoir récusé l’interprétation catastrophique de l’Apocalypse de Jean et constaté 
que cette interprétation est très récente, de plus reprise et largement diffusée par les médias pour en faire une idéologie dominante 
à l’heure actuelle aux Etats-Unis, RB fait le point sur la situation des théories novatrices actuelles qui qualifient la démarche de Jean 
comme étant une « magistrale leçon d’économie et de politique ». Les phrases entre crochets sont de la revue.

..../....

3-a)« Aujourd’hui, la ten-
dance est à la nuance. Cer-
taines théories novatrices, 
depuis une vingtaine d’années, 
rendent le livre encore plus 
passionnant à déchiffrer.

Ce nouveau paradigme de 
recherche ne revient pas sur 
le fait que le texte parle du 
présent de son rédacteur 
[Jean] et non d’un effrayant 
futur. [(…)] En revanche, il 
renoue avec l’idée que le livre 
entendait aussi inquiéter les 
chrétiens et non uniquement 
les rassurer. » [Reprenant la 
fonction d’un Prophète de Dieu 
d’annoncer la bonne nouvelle et 
d’avertir, de mettre en garde, de 
menacer.]

« En effet, les historiens ont 
commencé à remarquer qu’à 
l’époque de la composition 
de l’Apocalypse (le milieu 
des années 90) en Asie 
Mineure, on ne compte pas 
de persécutions : la région vit 
paisiblement et jouit d’une 
certaine prospérité.

Or, c’est précisément cette 
opulence et les compromis-
sions qu’elle entraîne qui 
tracassent le visionnaire. Plus 
qu’à une hostilité venue de 
l’extérieur, c’est à une crise 
interne qu’il se confronte. 
[(…)] Il éreinte vertement les 
« tièdes » qui se conforment 
un peu trop au mode de 
vie confortable de l’Empire 
romain (Ap2-3). »

3-b)« Car les célèbres passages 
du Dragon et de la Bête de la mer 
du chapitre 13, ainsi que celui de 
la chute de Babylone, la Grande 
Prostituée, des chapitres17-18, sont 
avant tout une magistrale leçon 
d’économie et de politique. 
Ce que l’auteur [Jean] critique, 
c’est l’ensemble du culte impérial, 
assimilé à de l’idolâtrie et à un 
asservissement de ceux qui sont 
« marqués du chiffre de la Bête », 
c’est-à-dire inféodés à l’empereur [de 
Rome] (cela fait longtemps que l’on 
a reconnu le nom de Néron César 
sous le fameux « 666 » d’Ap 13,18). 
Rome est toujours portraiturée de 
manière défavorable : comme une 
bête (Ap 13,1-4), une prostituée (Ap 
17,1-5), la dupe de Satan (Ap 13,4) 
et son châtiment sera terrible : elle 
brûlera, sera désertée et engloutie 
par un nouveau déluge (Ap 18).
Ce que Jean ne supporte pas, c’est 

aussi le système économique. La 
chute de Babylone provoquée par 
Dieu représente la fin d’un marché 
juteux : [(…)] (Ap 18,11-13). 

Dans cette liste, on reconnaît 
tout ce qui possède une valeur 
marchande de l’Antiquité : pierres 
et minerais, épices et bois précieux, 
produits alimentaires, esclaves.
Pour mettre en scène sa critique, 
l’auteur [Jean] fait preuve d’une 
éblouissante capacité à tisser entre 
elles les références héritées de 
l’Ancien Testament. Il se révèle d’une 
étonnante créativité, empruntant 
ses éléments aux Livres de Daniel, 
d’Ezéchiel, d’Isaïe, de Zacharie, de 
Joël et des Psaumes. [(…)]» 
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[Pour échapper au malaise ressenti par la fin de l’Apocalypse 
de Jean, RB cite ces dernières tentatives de nouvelles exégèses 
littéraires d’une interprétation mythique de cette fin, ôtant toute 
dimension « prophétique » au Texte de Jean et il termine par une 
note philosophique reflétant sans doute les limites de la pensée 
occidentale.]

4-b)De même que le mythe d’Adam 
apporte un début de réponse à 
d’éternelles interrogations de l’espèce 
humaine (Qu’est-ce qu’être un 
homme ? Pourquoi l’innocence est-
elle à jamais perdue ?), le mythe de 
l’Apocalypse s’attaque à la question 
de la violence elle-même : le mal qui 
semble envahir le monde aura-t-
il une fin ? Y a-t-il un arbitre du 
bien ? Le bien pourra-t-il s’im-
poser sans douleur ? »

[Questions auxquelles seul l’Islam 
apportera une réponse réelle avec la 
venue de l’Imam al-Mahdî(qa).]

..../....
De l’Apocalypse de Jean (2)

4-a)« Reprendre ne veut pas dire 
copier : à chaque fois, c’est un sens 
nouveau qui se révèle, une reviviscence 
des thèmes anciens que leur ressasse-
ment rend plus actuels. Simultanément, 
néanmoins, en empruntant des motifs 
à un matériau traditionnel, il souligne 
l’éternelle contemporanéité des 
questions qu’il soulève : les prophètes
d’Israël, déjà en leur temps, avaient 
appelé à la conversion du peuple.

Le discours de l’auteur de l’Apocalypse 
[Jean] n’est pas lénifiant [apaisant], car 
il y a urgence à se décider : il faudra 
se trouver du bon côté lors de la venue 
du Seigneur et ne pas s’être compromis ! 
Ainsi faut-il donner sens à la violence 
paroxystique [exacerbée] qui envahit 
peu à peu le livre et qui pose difficulté 
à l’interprète moderne. En effet, celui-ci 
voit avec un certain malaise l’irruption 
des thèmes de la guerre sainte ou de la 
demande de vengeance pour le sang des 
martyrs.

Pour comprendre cet aspect très 
dérangeant de l’Apocalypse, de nouvelles 
exégèses littéraires sont aussi apparues, 
qui ont remarqué que le livre avait des 
dimensions mythiques que trahissent 
ces « marqueurs de mythologie » que 
sont les personnages fabuleux : dragons, 
bêtes, rois démoniaques, chevaliers 
vindicatifs. Par « mythe », il ne faut pas 
entendre fiction, invention, fantaisie, 
mais manière de traiter par le récit des 
énigmes que l’argumentation logique a 
du mal à expliciter.

*L’APOCALyPSE SELON JEAN Nouvelles révélations, Régis Burnet, professeur du Nouveau Testament à l’Université 
catholique de Louvain-Belgique - publié dans le numéro 26 Hors-Série du Monde des religions du 03/08/2016, pp10-14.
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A propos d’une vidéo

Salam alaykum,
Je souhaiterais poser une question. J’ai reçu une vidéo où on voit un 
chiite pakistanais prier sur de la braise. Considérez-vous ceci comme 
une prouesse spirituelle ou bien un acte condamnable. J’ai eu un 
débat houleux avec des frères et sœurs. Pour ma part je ne vois aucun 
acte de prouesse spirituelle, sinon une forme de fanatisme lié à une 
coutume locale du pays.
Sa‘îd France 

Alaykum as-salam !
Après avoir vu la vidéo, nous pouvons 

faire un certain nombre de constatations 
au risque de vous décevoir. 
1-La personne ne prie pas directement 
sur de la braise mais sur un tapis de 
prière. 
2-Ce tapis de prière en question ne 
brûle pas et il ne se dégage pas non plus 
de fumée du tapis.

Aussi, si prodige il y a, il ne concernerait 
pas tant la personne qui prie sur le tapis 
que le tapis de prière lui-même ! S’il n’est 
pas d’une matière ininflammable, peut-
être a-t-il été essuyé sur le sanctuaire de 
l’Imam al-Hussein(p) !

(Cela sans faire preuve de fanatisme 
ou de bigoterie, car il ne faut pas 
sous-estimer la station des Imams 

Infaillibles(p) auprès de Dieu. Et ce sujet 
n’a rien d’extraordinaire.)

Certes, il y a les stations élevées de 
l’Imam ‘Alî(p), de proximité de Dieu, 
au point de se faire enlever une flèche 
pendant la prière sans rien sentir. 

Mais pouvons-nous prétendre pouvoir 
atteindre de telles stations ?

De toute façon, il est bon de rappeler 
ici que la prière est un moyen privilégié 
pour s’élever vers Dieu, pas pour faire 
montre de prouesses devant les autres. 
Nous vous renvoyons à la rubrique de la 
revue : « La prière : la voie de l’ascension 
vers Dieu ».
Nous restons à votre disposition.  
Salam et duas
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« Dans la langue arabe, le mot « taḥrîf » tient son 
origine de la racine « ḥa-ra-fa » qui signifie « dévier 
une chose de sa direction ou de son état initial ». 
En d’autres termes, le taḥrîf est une forme de 
changement ou de modification.
Cependant, le terme taḥrîf ne consiste pas seulement 
à changer ou à modifier, mais implique aussi d’autres 
formes : dans le cas où, par exemple, une phrase, 
une lettre, un poème ou une expression a été modifié 
et que le sens n’est plus celui qui a été donné à 
l’origine, il est alors dit qu’un processus d’altération 
a été entrepris. »(p17) 

« Quoique succinct, ce livre est un bel ouvrage qui 
énonce les devoirs qu’ont les orateurs du haut des 
chaires. Il contient deux chapitres dont le premier 
aborde le dévouement, c’est-à-dire la nécessité de 
l’intention sincère, qui est aussi l’une des conditions 
de l’orateur, du prédicateur, du prêcheur ou de celui 
qui récite les élégies. Celui qui prend place à la 
chaire ne doit pas être avide d’argent. […] Le second 
chapitre traite de l’honnêteté et de la véracité. »(p29)  

« La première responsabilité est liée au fait que 
l’interdiction du blâmable est une obligation qui 
incombe à tous. Dès lors que les gens comprennent et 
savent – d’ailleurs la plupart le savent – que lorsque 
les propos relèvent du mensonge, alors il faut se 
lever et quitter ces assemblées. Car le mensonge est 
interdit et les assistants ont le devoir de s’y opposer.
La deuxième responsabilité est d’éloigner ce 
désir, qui anime aussi bien les organisateurs des 
assemblées que l’auditoire, et qui consiste à vouloir 
« enflammer » l’ambiance des assemblées afin 
qu’elles « deviennent Karbala » !  »(p32) 

« Que vive l’institution de Houssayn ! Que vive 
l’éducation de Houssayn ! Qu’un souffle de l’esprit 
de Houssayn s’insuffle en ce peuple et se mette à 
resplendir en lui ! Sa philosophie est très claire. 
Ne laissez pas Achoura sombrer dans l’oubli. 
Votre existence, votre vie, votre humanité et votre 
honneur dépendent de l’événement d’Achoura. Par 
ce moyen, vous pourrez maintenir l’islam vivant. 

[…] Malheureusement, certains n’ont pas compris 
cette philosophie. Ils s’imaginent que venir à ces   
assemblées, s’asseoir et pleurer sans faire connaître 
aux gens l’institution de Houssayn, la philosophie de 
son soulèvement et l’élévation de son rang, suffit à 
expier les péchés ! »(pp72-73)

« L’objectif de leur directive était de faire resplendir 
dans nos âmes l’esprit de Houssayn ibn ‘Alî. Si les 
larmes que nous pleurons sur lui sont en harmonie 
avec notre âme, ce serait alors un petit envol de 
notre esprit vers l’âme de Houssayn (p). Si un atome 
de sa détermination, de son sens de l’honneur, de sa 
liberté, si un atome de sa foi, de sa vertu, de son 
Unicité de Dieu, rayonnait en nous, et si de là des 
larmes s’écoulaient de nos yeux, elles auraient alors 
une valeur inestimable. »(p119) 

« À la base, l’Imamat signifie être un exemple, 
un modèle. La philosophie de l’existence de l’Imam 
réside dans le fait qu’il soit supérieur au commun 
des humains, de la même manière que l’étaient les 
prophètes pour que les gens prennent exemple sur 
ces modèles et les suivent. Cependant, dès lors que 
la noble face de ces personnalités est dénaturée et 
falsifiée, et leur aspect modifié, il n’est désormais 
plus convenable de les suivre. Cela signifie que suivre 
des personnalités imaginaires nous est nuisible au 
lieu de nous en être profitable. »(p149) 

« Là où les innovations et les mensonges surgissent, 
là où des choses qui n’existent pas dans la religion 
apparaissent, où des affirmations qui n’auraient pas 
été dites apparaissent, c’est la responsabilité de ceux 
qui savent que de dire les vérités, quand bien même 
cela ne plairait pas aux gens et celui qui dissimule 
les vérités, que Dieu le maudisse ! »(p157) 

Citations* tirées de
 « ACHOURA Altérations et responsabilités  » 
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*Nous rappelons que les citations sont des reproductions telles quelles de passages du livre, sans correction de notre part.
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ACHOURA
Altérations et responsabilités
de Murtada Mutahhari
Trad. Shahrazed Gueham
Ed. Booky - Madagascar 2019

Après une brève présentation de la 
vie de shahîd Mutahharî, complétée 
à la fin du livre par des hommages 
rendus par l’imam al-Khomeynî(qs) à 
celui qu’il(qs) considérait comme son 
« fils spirituel », shahîd Mutahharî 
donne, dans le 1er chapitre (pp17-
58), la définition de l’altération.

Puis il cite trois formes qu’elle 
peut prendre concernant les évène-
ments de Karbalâ’ : 

1-l’altération textuelle ou verbale 
(c’est-à-dire changement d’un mot, 
d’une phrase) ; 

2-celle du sens (en interprétant 
les mots dans le sens contraire des 
intentions et des objectifs de l’au-
teur) ; 

3-celle du sujet (en modifiant ce 
que faisaient les personnes illustres 
ou ce qui s’était passé comme évè-
nements majeurs). 

Suivent des exemples de ces alté-
rations concernant la tragédie de 
Karbalâ’ comme dire que l’Imam al-
Hussein(p) voulait marier al-Qâsem 
avec l’une de ses filles à Karbalâ’.

Shahîd Mutahharî s’étonne de 
ces altérations alors qu’il existe de 
nombreux récits rapportés par des 
historiens musulmans de confiance 
des 1er et 2e siècles hégiriens (avec 
leurs chaînes de transmetteurs), qui 
mettent en valeur la grandeur de 
l’Imam al-Hussein(p) et de ses com-
pagnons ainsi que la gravité de cet 
évènement. Pourquoi en inventer ?

Le 2e chapitre (pp59-96) aborde 
les facteurs ou les causes de ces 
altérations et shahîd Mutahharî(qs) 
en cite plusieurs. 

Il y a bien sûr, en premier lieu, 
les desseins des ennemis (tou-
jours d’actualité, au niveau de la 
propagande et des médias) d’un 
côté et de l’autre, le penchant de 
l’homme à inventer des légendes, 
à exagérer les faits dans leur 
transmission. 

Mais, shahîd Mutahharî cite, de
façon spécifique, celle de détour-
ner [sans doute par ignorance] la 
philosophie fondamentale de 
‘Ashûrâ’ – qui est le refus de 
l’injustice et de l’humiliation –
vers une cérémonie de condo-
léances présentées au Prophète 
Mohammed(s) ou à s. Zahrâ’(p) ou 
vers autre chose, sous le prétexte 
que « la fin justifie les moyens ». 
Le tout est illustré d’exemples 
tirés de livres rapportant des 
majlis. 
Le 3e chapitre (pp97-132) 
revient sur la question des alté-
rations au niveau du sens. Sh. 
Mutahharî rappelle d’abord les 
trois conditions fondamentales 
de la Révolution de l’Imam al-
Hussein(p) : 

1-avoir des objectifs généraux, 
pour Dieu, comme réformer la 
nation de son père, le Prophète 
Mohammed(s) ; 

(1)Ces sermons ont été retranscrits et publiés au 2e chapitre du 1er volume du livre « Hamâseh Houssayniyyeh », ouvrage rassemblant des paroles et 
œuvres de Shahîd Mutahharî(qs), publiée par Majmu‘eh Athâr Shahîd Mutahharî, sept. 2006-Téhéran-Iran
 (2)Shahîd Mutaharri (3/2/1920-1/5/1979). Dès l’âge de 12 ans il commença ses études religieuses à la Haouzah de Mashhad, puis les poursuivit à Qom 
à partir de 1936. En 1953, il décida de s’installer à Téhéran, au service de l’imam al-Khomeynî(qs). En 1967, il y fonda la Hussayniyya Irshad. Assassiné 
le 1er mai 1979, après la victoire de la Révolution Islamique en Iran, il fut enterré dans le sanctuaire de s. Fâtimah al-Ma‘sûma(p) à Qom.
(3)Ce livre est téléchargeable sur le site https://Houssayn.fr/download/25553/ 

Ce présent ouvrage regroupe quatre sermons(1) prononcés en persan par le martyr Mutahharî(qs)(2), lors du mois de Muharram 1389 H 
(mars 1969) à la Hussayniyya Irshâd à Téhéran (Iran). La traduction en langue française a été faite à partir de la langue d’origine du 
texte et des sermons.  Ces quatre sermons constituent les quatre chapitres de ce livre. 

2-être menée avec clairvoyance 
et perspicacité ; 

3-être unique en son genre. 
Puis, il(qs) cite des altérations 

qui ont pu être apportées, comme 
dire que « l’Imam al-Hussein(p) 
a été tué pour expier les péchés 
de la Umma », ou « qu’il(p) a 
reçu un ordre particulier de 
Dieu ne concernant que lui(p) », 
ou encore « qu’il(p) a été tué en 
pauvre victime innocente par des 
malfaiteurs ».
Le 4e chapitre (pp133-163)
aborde la question de la respon-
sabilité face à ces altérations, qui 
revient, selon sh. Mutahharî(qs), 
aussi bien aux savants qu’à la 
masse des gens, car de telles 
altérations représentent un 
danger qui est, ni plus ni moins, 
la déformation du Message de 
l’Islam. Aussi, met-il en garde 
les organisateurs de majlis contre 
deux faiblesses, celles de désirer 
que la foule soit nombreuse 
et qu’elle soit secouée par des 
sanglots et lamentations.

Et de conclure cette série de 
sermons par le rappel du devoir 
des savants de dire et de dévoiler 
les vérités, même si elles ne 
plaisent pas à la masse des gens.

Livre très important à lire pour 
ceux qui organisent des majlis et 
pour ceux qui les écoutent(3).
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Pour prendre contact avec la revue et/ou recevoir la revue dans sa boîte email : écrire à 
contact@lumieres-spirituelles.net ou lumieres-spirituelles@hotmail.com   
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Découvrez la liste des livres en français aux Editions B.A.A. : 
http://www.lumieres-spirituelles.net/livres-baa

Vous pouvez recevoir directement la revue sur votre téléphone avec Telegram 
en vous inscrivant à cette adresse : Baa_fr 

https://www.facebook.com/pages/Lumieres-Spirituelles/145654828815220?ref=hl

Retrouvez les anciens numéros 
de la revue Lumières Spirituelles sur le site
http://www.lumieres-spirituelles.net/les-archive

Visitez le site de « Merkez Bâ’ li-d-dirâsât » :
               www.islamona.center
  Facebook et Telegram : مركز باء للدراسات

&  t.me/BaaPolitics : الاخبار و الحقيقة

l’application 
as-Sahîfah as-Sajjâdiyyah 

en AR/Fs.
https://bit.ly/2y0sapE 

https://apple.co/2z72gky 

 

 

Ecoutez les cours sur la vie de l’Imam 
as-Sajjâd(p)  sur le site inoor.fr :
https://inoor.fr/etude-sur-la-vie-de-
imam-sajjad/


